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4.1 État initial du milieu physique 

4.1.1 - Facteurs climatiques 

Le climat sur lôaire dô®tude ®loign®e est typiquement m®diterran®en. Il se caract®rise par la s®cheresse 

des étés qui succèdent à des hivers doux et venteux, et des périodes de forte pluie en automne voire 

au printemps ; la mer jouant dans le golfe du Lion un rôle de régulateur thermique. 

4.1.1.1 Températures, ensoleillement et précipitations  

Lôensemble du secteur de lôaire dô®tude ®loign®e est soumis ¨ des conditions m®t®orologiques 

typiquement méditerranéennes sous forte influence maritime. En effet, les relevés de températures 

minimales et maximales, réalisés par Météo-France (cf. Figure 62), font état de températures douces 

en hiver, de 4°C à 13°C (valeurs moyennes en janvier/février), et de fortes chaleurs en été, de 19 à 

29°C (valeurs moyennes en juillet/août). Lôinfluence maritime adoucit la courbe des températures 

moyennes qui atteignent pour la période hivernale 8,9°C et 23,6°C pour la période estivale. Ces 

températures moyennes sont en légère hausse pour la période des années 2010 à 2016, de 0,4 à 0,5°C, 

en comparaison des normales annuelles définies entre 1981 et 2010.  

 

Figure 62 : Variations mensuelles des moyennes de température minimale et maximale à la station 
météorologique de Perpignan, de 2010 à 2016 (Source : Météo-France, 2017) 
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Le taux dôensoleillement (cf. Figure 63), qui correspond au nombre dôheure de soleil par mois, est 

typique de la façade méditerranéenne ; il varie de 149 h/mois environ en hiver à 280 h/mois environ en 

été pour un total de 2 523 h/an pour la période des années 2010 à 2016. En comparaison, le taux 

dôensoleillement moyen en France est de 1 906 h/an.  

 

Figure 63: Variations mensuelles moyennes des pr®cipitations et de lôensoleillement ¨ la station m®t®orologique 
de Perpignan, entre 2010 et 2016 (Source : Météo-France, 2017)  

Enfin, le climat de lôaire dô®tude ®loign®e arbore de faibles précipitations en volume (environ 570 mm 

dôeau par an pour la p®riode de 2010 ¨ 2016) mais présentant un caractère orageux. Les précipitations 

sont concentrées à hauteur de 53 % sur les mois de mars, octobre et novembre et à hauteur de 22 % 

sur le seul mois de novembre. De plus, sur la période de 1967 à 2016, Météo-France a enregistré au 

moins 1 fois tous les un à deux ans des épisodes de pluies diluviennes (150 mm en un jour) dans les 

départements des Pyrénées-Orientales et de lôH®rault.  

4.1.1.2 Vents 

Le vent est un facteur essentiel expliquant la dynamique des systèmes sableux littoraux (ensemble 

plage émergée, dune, lagunes) ou encore la dispersion des polluants. 

Lôaire dô®tude ®loign®e et particulièrement la zone littorale entre Le Barcarès et Gruissan, est lôune des 

régions les plus ventées de France. Le littoral est exposé à des vents fréquents et souvent violents : ils 

soufflent environ 300 jours par an dont 120 jours à une vitesse supérieure à 60 km/h. 

Dans le cadre du projet EFGL, une analyse approfondie du régime des vents dans la zone de projet a 

été réalisée en 2017. Cette ®tude sôest bas®e sur des donn®es du mod¯le num®rique WRF, d®velopp® 

par le NCAR et le NCEP. La série regroupe des vitesses de vents modélisées en mer, à des altitudes 

comprises entre 10 et 150 m et sô®tend sur 27 ann®es cons®cutives (entre 1990 et 2016).  

Les résultats de cette analyse sont présentés dans les roses des vents ci-dessous (cf. Figure 64). Ils 

montrent que les vitesses de vents sont relativement homogènes entre les modélisations à 10 m et à 

100 m en termes de direction et dôintensit®. Les vents dominants proviennent majoritairement des 

secteurs ouest-nord-ouest (285°-315°) et nord-nord-ouest (315°-345°). 
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Figure 64 : Roses des vents modélisées à 10 m (à gauche) et à 100 m (¨ droite) sur lôaire dô®tude imm®diate de 
la ferme pilote (Source : Noveltis, 2017) 

Les vents de lôaire dô®tude ®loign®e proviennent pr®f®rentiellement du secteur nord-ouest (Tramontane 

et Narbonnais ï respectivement 32 et 22 % des évènements) et dans une moindre mesure du secteur 

sud-est (10 % des évènements). Ces épisodes coïncident généralement à des tempêtes. On note aussi 

que durant 50 % du temps les vitesses du vent sont sup®rieures ¨ 4 sur lô®chelle de Beaufort, ce qui 

correspond à des vents supérieurs à 30 km/h. 

Les résultats des modélisations mensuelles (non présentées) montrent par ailleurs que les vitesses de 

vents restent globalement orientées dans les mêmes directions quel que soit le mois. Ces vitesses sont 

cependant plus ®lev®es pendant les mois dôoctobre ¨ avril (avec des valeurs maximales lors des mois 

de d®cembre et f®vrier) et sôaffaiblissent pendant la p®riode estivale o½ les ®pisodes de vent fort sont 

plus rares. 

4.1.1.3 Visibilité 

La visibilité correspond à la distance jusqu'à laquelle un observateur peut voir et identifier un objet dans 

une direction donnée. La visibilité est mesurée quotidiennement, toutes les trois heures à la station 

météorologique de Perpignan par les opérateurs de Météo-France, ce qui constitue la série de données 

continue et ouverte la plus pr®cise dans lôaire dô®tude. Cette station m®t®orologique se trouve ¨ environ 

14 km de la côte, mais les informations qui y sont relevées restent pertinentes.  

Pour rappel, la distance la plus courte entre la c¹te et lôaire dô®tude imm®diate du projet de ferme pilote 

est dôenviron 16 km. 

Dôapr¯s les donn®es recueillies sur la p®riode de 2010 ¨ 2016, lôaire dô®tude imm®diate de la ferme 

pilote est en moyenne visible 87,5 % du temps (données collectées à la station météorologique de 

Perpignan cf. Tableau 25), ce qui représente un chiffre très élevé comparé aux autres régions maritimes 

de France.  

ANNEES 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 MOY. 

Pourcentage de temps où la visibilité 
est supérieure à 14 km 

87,2% 83,6% 87,8% 87,9% 88,6% 86,3% 90,8% 87,5% 

Tableau 25 : Pourcentage de temps où la visibilité est supérieure à 14 km au cours de la période 2010-2016 
(Source : Météo-France)  
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La Figure 65, ci-dessous, illustre lô®volution de la visibilit® sur une ann®e repr®sentative de la p®riode 

2010-2016. Les journ®es de visibilit® plus r®duites se concentrent pendant les mois dôhiver et 

dôautomne. Quelques ®pisodes de visibilit® r®duite peuvent ®galement apparaitre en période estivale. 

Néanmoins, la visibilité reste supérieure à 14 km de façon quasi permanente.  

 

Figure 65 : Représentation graphique des distances de visibilité mesurées à la station météorologique de 
Perpignan (ligne bleue) et comparaison avec la distance entre le projet et le littoral (pointillés orange) (Météo-

France, 2017)  

A noter que des données de visibilité sont également disponibles au sémaphore de Leucate (cf. tableau 

ci-dessous). 

VISIBILITE EN MER BONNE MEDIOCRE MAUVAISE BRUME 

% sur les données obtenues sur la période 
entre le 1er janvier 2010 et le 31 décembre 

2016 
99 % 0,7 % 0,3 % 0 % 

Tableau 26 : Visibilités en mer depuis la station météorologique de Leucate entre janvier 2010 et décembre 2016 
(Source : Météo France) 

Ces données montrent que la visibilité au large est bonne durant la quasi-totalité de la journée et de 

lôann®e. Les conditions de visibilit® ne sont pas ç bonnes è (côest-à-dire que la visibilit® nôest pas 

supérieure à 5 milles marin1) dans seulement 1% des cas. Le temps brumeux est peu impactant dans 

les conditions de visibilité marine depuis la station météorologique de Leucate. 

Ces donn®es du s®maphore de Leucate ont ®t® exploit®es dans le cadre de lóanalyse paysagère de la 

pr®sente ®tude dôimpact mais les donn®es M®t®o France, proposant des classes de distance de visibilit® 

plus fines, ont plus appropri®es ici pour ®valuer le pourcentage de temps durant lequel lôAEI  de la ferme 

pilote est visible. 

 

Résumé Facteurs climatiques  

Lôaire dô®tude éloignée est sous lôinfluence dôun climat m®diterran®en typique : les hivers sont doux et les étés 
sont chauds et secs. De même, les précipitations peu abondantes mais parfois violentes se concentrent au 
mois de mars et en automne. 
Le littoral de lôaire dô®tude ®loign®e est lôun des plus venteux de France avec pr¯s de 120 jours de vent sup®rieur 
à 30 km/h. Les vents les plus fréquents proviennent du nord-ouest.  
Enfin, la visibilit® dans lôaire dô®tude ®loign®e, et par extension dans lôaire dô®tude imm®diate, est excellente 
car elle dépasse en moyenne 14 km pendant 87,5 % du temps sur les années 2010 à 2016. 

Niveau dôenjeu 
Le niveau dôenjeu nôest pas ®valu® pour cette composante. En effet, les 
facteurs climatiques permettent simplement de contextualiser lô®tat initial 
de lôenvironnement. 

½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½ 
1 Dôapr¯s le guide de M®t®o France 
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4.1.2 - Morphostructure terrestre 

4.1.2.1 Géologie 

La plaine du Roussillon dans laquelle sôinscrit la partie terrestre de lôaire dô®tude imm®diate, repose sur 

une formation géologique plioquaternaire2 : un foss® dôeffondrement combl® par plus de 2 000 m de 

sédiments (cf. Figure 66 et Figure 67). A la fin du Tertiaire, la mer a recouvert le Roussillon et déposé 

des argiles et des sables, puis au d®but du Quaternaire, les cours dôeau ont d®pos® diff®rents 

matériaux : galets de schistes, de granites et de gneiss, calcaire au nord de lôAgly, formant ainsi des 

terrasses de différents niveaux selon les variations de leur lit (cf. Figure 68). 

Actuellement, ces cours dôeau continuent à déposer des alluvions, notamment à leur embouchure. 

Celles-ci recouvrent pratiquement tout le littoral sur une bande de 5 à 10 km de large. 

 

Figure 66 : Cartographie des formations géologiques de l'aire d'étude éloignée (Source : Tesson et al., 2011) 

Légende : les polygones rose continu et pointillé rouge représentent respectivement lôaire dô®tude 

immédiate du raccordement et de la ferme pilote  

½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½ 
2 Période géologique à la jonction entre la fin Tertiaire (plus précisément le Pliocène) et le début du 

Quaternaire, ère géologique la plus récente ayant débuté il y a environ 2,6Ma.  
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Figure 67 : Coupe géologique schématique de la marge du golfe du Lion présentant l'organisation des grands 
ensembles sédimentaires (Source : Duvail, 2008) 

 

Figure 68 : Architecture des dépôts quaternaires sur la plateforme du Roussillon (Source : Carozza et al., 2011) 

Le lido3 sur lequel repose la commune du Barcar¯s et qui s®pare lô®tang de Salses-Leucate et la mer 

sôest form® par accr®tion s®dimentaire au cours du derni¯re ©ge glaciaire (holoc¯ne) sous lôinfluence 

combinée de la dérive sédimentaire littorale, du contexte géologique et des mouvements verticaux de 

la mer. Il est ®chancr® de plusieurs graus, permanents et temporaires qui permettent les entr®es dôeau 

marine.  

La g®ologie terrestre au droit de lôaire dô®tude imm®diate se d®coupe en plusieurs zones : 

 Les remblais. Les installations nautiques de la station de Port-Barcarès ont nécessité la création 

dôun plan dôeau artificiel reliant la mer ¨ lô®tang ¨ travers le lido. Les excavations pratiqu®es ont 

engendré un volume considérable de remblais. 

½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½ 
3 Terme dôorigine italienne d®signant un cordon littoral accroch® ¨ ses deux extr®mit®s et fermant un 

étang littoral 
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 Le secteur des campings, au sud de la commune du Barcarès. Ce secteur correspond à une 

zone de vases, limons argilo-sableux des ®tangs sal®s. Il sôagit de mat®riaux de d®cantation : 

vases silteuses essentiellement. Outre leur granulométrie fine et leur litage fréquent, ces 

formations se signalent en surface par des efflorescences salées et par les associations 

halophiles qu'elles supportent. Elles recèlent, avec une inégale abondance, des faunes 

saumâtres dominées par les cardiums. Ce faciès fin lagunaire prend place entre 0 et 4 m NGF. 

 Le cordon littoral. Le reste du territoire communal du Barcar¯s, au droit de lôaire dô®tude 

immédiate du raccordement RTE, se caractérise par des dépôts récents sableux qui constituent 

le cordon littoral. Cette construction sédimentaire isole le domaine lagunaire du domaine marin. 

Sa largeur, au droit du Barcarès, atteint près d'un kilomètre et son épaisseur (révélée par les 

sondages) est de l'ordre d'une vingtaine de mètres. 

4.1.2.2 Topographie 

Lôaire dô®tude imm®diate concernant le raccordement RTE se situe dans la partie sud-est de lô®tang de 

Salses-Leucate, le long du littoral de la commune du Barcarès. Le relief varie de 0 à 4 m dôaltitude. 

Le littoral présente à ce niveau des rivages bas, quasi-rectilignes et sablonneux, où des cordons littoraux 

isolent lô®tang de Salses-Leucate communiquant avec la mer.  

 

Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 3  Orographie de l'aire d'étude éloignée  
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4.1.2.3 Pédologie 

Le substratum pliocène évoqué plus haut a été régulièrement érodé puis recouvert naturellement de 

dépôts (terrasses) en fonction des variations historiques du niveau de la mer. Une coupe schématique 

générale passant par Perpignan et Leucate, représentative de ce qui se passe aussi au droit du 

Barcarès, illustre ce principe (cf. Figure 68).  

Les caractéristiques des sols et leurs qualités dépendent directement des matériaux géologiques déjà 

évoqués. Les dépôts marins ou lacustres du Pliocène donnent des sols sablo-argileux. Sur les terrasses 

form®es au d®but de lô¯re quaternaire, les sols sont g®n®ralement tr¯s charg®s en galets. Enfin, les 

alluvions récentes donnent des sols sablo-limoneux, profonds et fertiles.  

Résumé Morphostructure terrestre 

Le substratum g®ologique de la partie terrestre de lôAEI sôinscrit dans la vaste plaine alluviale du Languedoc 
Roussillon et correspond aux d®p¹ts des r®sidus ®rod®s de la chaine pyr®n®enne au cours de lô¯re 
plioquaternaire au sein dôun foss® dôeffondrement. La topographie est tr¯s plane avec des altitudes comprises 
entre 0 et 4 m  
Enfin, les sols développés sur ces formations géologiques correspondent pour lôessentiel ¨ des sols dôalluvions 
fluviatiles ou encore à des sols rouges méditerranéens. 
La morphostructure terrestre de lôAEI nôest pas diff®rente de celle rencontr®e plus g®n®ralement au sein de 
lôAEE et sur le reste de la plaine languedocienne. Elle ne fait pas lôobjet dôune protection patrimoniale 
particulière. Par ailleurs, son évolution temporelle est régie par des processus ayant cours à des temps 
g®ologiques (de lôordre du million dôann®es). Aussi, un niveau dôenjeu faible est retenu. 

Niveau dôenjeu Faible 
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4.1.3 - Morphostructure maritime 

4.1.3.1 Géologie littorale et maritime 

Sur le plan géologique, les dépôts de la plate-forme du golfe du Lion, sont essentiellement 

s®dimentaires avec des degr®s dôinduration (durcissement et transformation en roche) plus ou moins 

importants li®s ¨ leur ©ge. Le substratum datant du plioc¯ne, côest-à-dire le plus ancien et le plus 

profond, représente la partie la plus indurée (cf. Figure 69). 

 

Figure 69 : Architecture générale des dépots quaternaires sur la plate-forme du Roussillon (Source : Tesson et 
al., 2011) 

Dôapr¯s les donn®es existantes (notamment Tesson et al., 2011), le toit géologique du substratum est 

relativement profond sous la colonne sédimentaire quaternaire (de 40 m à proximité des côtes à plus 

de 200 m au large). Le substratum pliocène a en effet régulièrement été érodé puis recouvert de dépôts 

(terrasses) en fonction des variations géologiques du niveau de la mer.  

De mani¯re g®n®rale, lôensemble de lôaire dô®tude ®loign®e est caract®ris® par la pr®sence dôun 

recouvrement sédimentaire meuble mis en place au cours de la dernière ère postglaciaire (période 

Holocène, il y a moins de 18 000 ans), et surmontant des dépôts sédimentaires quaternaires plus 

anciens, plus ou moins consolid®s. Lô®paisseur de s®diments meubles holoc¯nes est globalement 

supérieure à 4 m sur la majorit® de lôaire dô®tude (cf. Paragraphe 4.1.3.3 Nature des fonds). 
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4.1.3.2 Bathymétrie 

Le plateau continental du golfe du Lion peut être morphologiquement décrit comme une plate-forme 

sô®tendant depuis le littoral jusquô¨ lôisobathe de 200 m, à une distance de 15 à 45 milles nautiques, soit 

de 28 à 83,5 km environ, au large. Transversalement au rivage, trois zones se caractérisent (Tesson et 

al, 1998) : 

 Entre le rivage actuel et lôisobathe 90 m, une zone à topographie relativement douce, où la 

profondeur augmente régulièrement (pente moyenne de 1 à 3 %) ;  

 Entre 90 et 100 m de profondeur, une zone médiane à faible déclivité (de 0,1 à 0,5 %) ;  

 Une zone externe débutant par un ressaut topographique entre 100 et 120 m de profondeur, se 

raccordant vers le large au talus continental, au niveau duquel elle est incisée par de 

nombreuses têtes de canyons. 

 

Figure 70 : Carte bathymétrique générale du golfe du Lion (Source : Tesson et al., 1998) 

Lôaire dô®tude ®loign®e se situe dans le domaine interne de la plateforme du golfe du Lion, comprise 

entre 0 et 100 m, qui est caractérisée par une morphologie lisse, des isobathes parallèles entre elles et 

régulièrement espacées. 

La bathym®trie au niveau des aires dô®tude imm®diate de la ferme et du raccordement RTE peut être 

appréhendée grâce aux documents du Service Hydrographique et Océanographique de la Marine 

(SHOM). La carte morpho-bathym®trique qui en r®sulte indique que lôaire dô®tude immédiate couvre des 

profondeurs allant jusquô¨ 85 m CM ¨ lôest.  



 

Eoliennes Flottantes du Golfe du Lion - £tude dôimpact sur lôenvironnement  
au titre de lôarticle R.122-5 II 1 du code de lôenvironnement 

186 

4.1.3.3 Nature des fonds 

Les fonds de lôaire dô®tude imm®diate sont caract®ris®s en majeure partie par des formations vaseuses 

(pourcentage de vase supérieur à 75 %), typiques des environnements de dépôts de plate-forme 

sédimentaire soumis à un faible hydrodynamisme. N®anmoins, lôextr®mit® sud-est présente un faciès 

sableux moyens ¨ fins li® ¨ lôaffleurement de d®p¹ts mis en place au cours de la remont®e du niveau 

marin et appelés « sables du large » ou « sables fossiles è. En remontant vers la c¹te, lôaire dô®tude 

immédiate du raccordement rencontre des faciès moins riches en vases et composés de sablons et de 

sables moyens à fins (cf. Carte 4). On pourra également noter, en bordure ext®rieure sud de lôAEI du 

raccordement la présence de roches ou blocs rocheux (en rouge sur la carte).  

La granulom®trie est globalement croissante entre la zone dôimplantation des ®oliennes et la c¹te, les 

sables grossiers sont essentiellement observés en domaine littoral et autour des roches affleurantes en 

partie Sud de lôAEI du raccordement (banc rocheux du Barcar¯s).  

 

Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 4 : Distribution des sédiments superficiels (Source : Ifremer, AAMP, UMR-CNRS 5244, EEA, SHOM, IGN) 
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Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 5 : Nature des fonds et du littoral 

Dans le cadre spécifique du projet EFGL, deux campagnes géophysiques ont été menées au sein de 

lôAEI de la ferme pilote entre le 11 et le 24 ao¾t 2017. Les m®thodologies mises en îuvre combinaient 

de lôimagerie par sonar acoustique (SAS), un sondage bathymétrique multifaisceaux, un profilage de 

sub-surface, le pr®l¯vement dô®chantillons de s®diments ainsi quôune analyse par sparker sismique.  

Les résultats de ces analyses se sont montrés conformes aux caractéristiques identifiées dans la 

bibliographie : la nature de fonds très homogène de la zone se compose de sédiments majoritairement 

vaseux, de bonne qualité chimique (cf. 4.1.9 -Qualité des sédiments).  

Résumé Morphostructure maritime 

Le substratum g®ologique de la partie maritime de lôAEI, et ¨ plus large ®chelle de lôAEE, est similaire aux 
faciès observés à terre : le substratum pliocène a en effet régulièrement été érodé en fonction des variations 
du niveau de la mer et recouvert de dépôts sédimentaires quaternaires. 
La bathymétrie plonge progressivement et r®guli¯rement vers lôEst, pour atteindre au plus profond de lôaire 
dô®tude imm®diate pr¯s de 85 m CM. 
Les fonds marins sont constitu®s majoritairement de vases dans lôAEI de la ferme pilote, mais les s®diments 
sont plus grossiers en progressant vers le littoral. LôAEI du raccordement est composée de sables depuis le 
littoral jusquôenviron 1,5 km au large. 
La morphostructure maritime de lôaire dô®tude imm®diate, commune ¨ lô®chelle de lôaire dô®tude ®loign®e et du 
golfe du Lion, ne pr®sente pas de sp®cificit®s. A lôimage de la morphostructure terrestre, son évolution 
temporelle est r®gie par des processus ayant cours ¨ des temps g®ologiques (de lôordre du million dôann®es). 
Aussi, un niveau dôenjeu faible est retenu. 

Niveau dôenjeu Faible 
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4.1.4 - Hydrographie terrestre  

4.1.4.1 Contexte général  

Lôaire dô®tude éloignée, dans sa partie terrestre, est maillée par un réseau hydrographique relativement 

dense, constitu® pour lôessentiel de foss®s ou graus, bordés de zones humides. En effet, elle se localise 

au sein de plusieurs entités hydrographiques : 

 Au nord-ouest par lôEtang de Salses-Leucate (cf. Photographie 31) ; 

 Au sud par le fleuve Agly (cf. Photographie 32) ; 

 Et ¨ lôest par le littoral m®diterran®en. 

LôEtang de Salses-Leucate et la Méditerranée communiquent sur le territoire du Barcarès par le Grau 

Saint-Ange, au droit de Port-Barcarès. 

 

Photographie 31 : Etang de Salses Leucate et son lido urbanisé (Source : Abiès, 2017) 

Le fleuve Agly présente des fluctuations saisonnières typiques d'un régime pluvial méditerranéen, et 

lôaire dô®tude immédiate, située dans la partie aval du bassin versant du fleuve est régulièrement 

inondée. 

 

 

Photographie 32 : Le fleuve Agly à son embouchure en Méditerranée (Source : Abiès, 2017) 
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4.1.4.2 R®seau hydrographique de lôAEI 

Lôaire dô®tude imm®diate du raccordement électrique de la ferme pilote rejoint le littoral au sud du Grau 

Saint-Ange au droit de Port-Barcarès (cf.Carte 6). Rejoignant ensuite le poste électrique de Salanques, 

cette AEI traverse une vaste zone humide qui appartient au bassin versant de la lagune de Salses-

Leucate (cf. Carte 8). Cette zone humide possède un maillage de plusieurs petits cours dôeau et canelets 

qui se jettent soit dans la Divisi· soit dans lô®tang de lôAngle (cf.Carte 6 et Carte 7). 

A noter que les zones humides sont ®voqu®es en tant quôhabitats et de mani¯re plus approfondie au 

paragraphe 4.2.2.2- Inventaires des zones humides. 

 

Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 6 : Hydrographie et hydrogéologie sur la partie terrestre de l'aire d'étude éloignée 
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Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 7 : R®seau hydrographique de lôaire dô®tude imm®diate du raccordement 
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Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 8 : Cartographie des zones humides 
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4.1.4.3 Qualit® des masses dôeaux de surface  

Lôaire dô®tude ®loign®e recoupe, du nord au sud, les bassins versants de lô®tang de La Palme, de la 

lagune de Salses Leucate, de lôAgly, de la T°t et de lô®tang de Canet. N®anmoins, seul le bassin versant 

de la lagune de Salses-Leucate est concern® par lôaire dô®tude imm®diate du raccordement ®lectrique 

de RTE (cf. Figure 71). Toutefois, le bassin versant de lôAgly, dont le lit et lôembouchure sont situ®s ¨ 

moins de 2 km de la partie terrestre de lôAEI du raccordement, est ®galement consid®r® dans lôanalyse 

ci-dessous.  

 
Figure 71 : Bassins versants des Pyrénées Orientales (Source : AAMP) 

Ces bassins versants sont gérés par le Syndicat Rivage (BV de Salses-Leucate) et le syndicat mixte du 

bassin versant de lôAgly, dans le but de maintenir les fonctionnalités de la zone humide et de préserver 

la qualit® des masses dôeau. Les bassins sont répertoriés respectivement dans le schéma directeur 

dôam®nagement et de gestion des eaux ï Rhône-Méditerranée (SDAGE), sous les numéros CO 17 15 

(dont lôunique masse dôeau ®tudi®e est lô®tang - FRDT02) et CO 17 02. Dans le cas de lôAgly, lôanalyse 

concerne principalement la masse dôeau FRDR211 ç lôAgly du ruisseau de Roboul à la mer 

Méditerranée è, la plus proche de lôAEI.  
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Ces masses dôeau superficielles et leurs différents compartiments font lôobjet de suivis par plusieurs 

réseaux (cf. Tableau 27 et Carte 9). 

RESEAUX COMPARTIMENTS ANALYSES 
ANCIENNETE DU 

SUIVI 

RSL Réseau de Suivi Lagunaire 
Colonne dôeau, phytoplancton, S®diments, 
macrophytes  

Programme achevé en 
2013 

ROCCH 
Réseau d'Observation de la 
Contamination Chimique 

Contaminants chimiques  
Depuis 2008 en 
remplacement du RNO 
établit en 1974 

RINBIO 
Réseau Intégrateurs 
Biologiques 

Polluants chimiques et organiques dans des 
bivalves filtreurs (moules) 

Depuis 1996  

REMI 

Réseau de contrôle 
microbiologique des zones 
de production de 
conchylicoles 

Contamination microbiologique des moules et 
des palourdes 

Depuis 1989 

REPHY 

Réseau d'Observation et de 
Surveillance du 
Phytoplancton et des 
Phycotoxines 

Phytoplancton toxique Depuis 1984  

RCS 
Réseau de contrôle et de 
surveillance 

Etat écologique et chimique  Depuis 2007 

RCO 
Réseau de contrôle 
opérationnel 

Suivi des masses dôeau risquant de ne pas 
atteindre le bon état ou bon potentiel écologique 
et chimique ¨ lôhorizon 2015  

Depuis 2010 

Tableau 27 : Synthèse des réseaux de suivi sur l'étang de Salses-Leucate  

 
Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 
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Carte 9 : Stations d'échantillonnage des différents réseaux de suivi de lô®tang de Salses-Leucate (Source : Envlit-
Ifremer, 2017) 

Dans le cadre de la DCE (Directive cadre sur lôeau ï Directive 2000/60/CE), les résultats des suivis de 

ces diff®rents r®seaux ont ®t® exploit®s pour ®valuer lô®tat ®cologique et chimique des masses dôeau 

puis définir les objectifs de leur préservation et leur restauration. Ces objectifs ont été retranscrits dans 

le SDAGE Rhône-Méditerranée, en vigueur depuis 2015.  

Lô®tang de Salses-Leucate est classé en « bon état » écologique depuis 2015 et aucun objectif ou 

d®rogation nôa ®t® appliqu®e. En revanche, dôun point de vue chimique, il est toujours class® en 

« mauvais état » de par la présence de certains polluants (Endosultan, HAPs, pesticides cyclodiènes) 

ayant nécessité des dérogations et adaptations jusquôen 2027.  

A lôinverse, lôAgly depuis Rivesaltes ¨ la mer est class® en ç bon état » chimique dès 2015. Cependant, 

le fleuve est classé en « bon potentiel è ®cologique consid®rant la pr®sence dôobstacles susceptibles 

dôaffecter la continuit® ®cologique ou la morphologie du cours dôeau ainsi que la qualit® des eaux 

(pr®sence de pesticides). Ces ®l®ments conduisent ¨ envisager des d®rogations pour lôatteinte du bon 

état écologique en 2027.  

 

Résumé Hydrographie terrestre 

Deux masses dôeau superficielles concernent plus ou moins directement lôaire dô®tude imm®diate du projet : 
le bassin versant de lô®tang de Leucate, directement travers®, et du bassin versant de lôAgly depuis le 
ruisseau du Roboul à son débouché en mer localisé à environ 2 km au sud.  
Lô®tang est class® en ç bon état » écologique mais en « mauvais état è chimique. LôAgly est class® en ç bon 
potentiel » écologique et en « bon état è chimique. Les deux masses dôeau ont donc fait lôobjet de d®rogations 
ayant cours jusquôen 2027.  
La valeur intrins¯que des deux masses dôeau sôav¯re donc ®lev®e dans la mesure o½ leurs ®tats (chimique et 
®cologique) sôam®liorent et font lôobjet de directives et de plan dôaction. Lô®tang de Leucate pr®sente par 
ailleurs un caractère exceptionnel puisquôil sôagit dôune lagune, donc dôune zone de transition et de gradient 
entre un milieu dôeau douce et le milieu marin. Ce milieu sensible, de m°me que lôAgly, est soumis ¨ de 
multiples pressions anthropiques. Il est donc important dôassurer au mieux le maintien de lô®tat de ces 
masses dôeau (tant ®cologique que chimique). Lôenjeu ç Hydrographie terrestre » est donc évalué à moyen.  

Niveau dôenjeu Moyen 
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4.1.5 - Hydrogéologie 

Lôaire dô®tude imm®diate du raccordement RTE int®resse la masse dôeau souterraine ç Multicouche 

pliocène du Roussillon », à dominante sédimentaire argileuse. Elle est enregistrée par le SDAGE 

Rhône-Méditerranée sous le numéro FRDG243 (anciennement FRDG221 ï cf. Carte 6).  

Les nappes de la plaine du Roussillon sont constituées par une succession de niveaux de sables et 

graviers pouvant °tre remplis dôeau, ¨ la mani¯re dôune ®ponge, plus ou moins isol®s entre eux par des 

niveaux moins perméables. 

Deux familles de nappes majeures sont ainsi superposées : 

 Situées dans des terrains plus profond se trouvent les nappes du Pliocène. Les nappes du 

Pliocène constituent des nappes « profondes » : elles peuvent atteindre 200 m de profondeur. 

Sur la majorité du territoire, elles sont recouvertes par les alluvions quaternaires. Excepté à leur 

base où les niveaux sableux peuvent être épais, les nappes du Pliocène se présentent sur leur 

®paisseur comme une multitude de lentilles sableuses, gorg®es dôeau, et plus ou moins 

connectées entre elles. Elles sont noyées dans une matrice argileuse peu perméable. Le toit 

argileux du Pliocène rend ces nappes captives et les isole donc de la surface et des nappes 

quaternaires. 

 A quelques mètres de la surface, dans les alluvions des cours dôeau, se trouvent les nappes du 

Quaternaire. Lôalimentation des nappes quaternaires se fait essentiellement par lôinfiltration 

directe des eaux de pluie et de certains cours dôeau et canaux dôirrigation. Ces nappes 

sô®coulent g®néralement vers les fleuves auxquelles elles sont associées. Ces derniers 

constituent alors leur exutoire et conditionnent donc le niveau dôeau des nappes, surtout sur 

leur partie aval.  

Situées dans des terrains du Pliocène et du Quaternaire, ces nappes sont également appelées nappes 

plio-quaternaires.  

 

Figure 72 : Coupe d'Ouest en Est schématisant le fonctionnement des nappes pliocènes Coupe d'Ouest en Est 
schématisant le fonctionnement des nappes pliocènes (Source : Syndicat Mixte pour la protection des nappes de 

la plaine du Roussillon) 
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Cette masse dôeau souterraine, caract®ristique des formations alluviales (®paisseur de 0 ¨ 30 m) est 

utilis®e pour lôalimentation en eau potable, notamment pour les deux communes de lôaire dô®tude 

immédiate du raccordement RTE (le Barcarès et Saint-Laurent-de-la-Salanque). A lô®chelle du 

Roussillon, elle repr®sente dôapr¯s le SIERM un ensemble aquif¯re dôint®r°t patrimonial majeur dans la 

mesure o½ il apporte de lôeau potable ¨ 75 % de la population du département des Pyrénées Orientales.  

Dôapr¯s le SDAGE (2015), la masse dôeau est class®e en ç bon état » qualitatif, mais le déséquilibre 

entre pr®l¯vement et ressource ainsi que lôintrusion dôeau sal®e ont impos® un report de lôatteinte du 

« bon état » quantitatif en 2021.  

Proche de la surface, les nappes quaternaires sont relativement aisées à exploiter mais elles sont 

également fortement vuln®rables ¨ dô®ventuelles pollutions. En bordure littorale et à proximité des 

étangs côtiers, ces nappes sont particuli¯rement sensibles ¨ lôintrusion dôeaux saum©tres. En particulier, 

au niveau de lôAEI, la nappe est particuli¯rement soumise aux influences respectives de la mer et de 

lô®tang de Salses-Leucate.  

Lôeau des lagunes ®tant influenc®e par la mer notamment par la présence des graus, lôeau qui circule 

dans les nappes superficielles sous les lagunes est saumâtre.  

Dôapr¯s la d®l®gation territoriale de lôagence r®gionale de sant® (ARS), 4 captages dôeau potable ou 

minérale sont recensés dans ou à proximit® directe de la partie terrestre de lôAEI et 6 autres dans un 

p®rim¯tre plus vaste allant jusquô¨ Saint-Hippolyte au sein de lôAE large. La masse dôeau sollicit®e par 

ces captages est celle du plioc¯ne. Celle du Quaternaire ¨ proximit® directe de lôAEI apparaît en lien 

trop direct avec les eaux saum©tres de lô®tang et de la mer nôest pas mobilis®e.  

  

Figure 73 : Ouvrages recensés en 2010 (Source : Etat initial du SAGE, Nappes Plioquaternaires de la plaine du 
Roussillon / ARS / Agence de lôeau RMC) 

A noter que certains de ces captages sont grevés de servitudes qui sont évoquées au paragraphe 4.4.7 

ï Servitudes de lô®tat initial de lôenvironnement humain.  

Au droit de lôAEI, ¨ proximit® directe de lô®tang de Salses-Leucate, le niveau de la nappe dôeau (niveau 

pi®zom®trique) est influenc® par la pr®sence et le niveau de lô®tang. Compte tenu que la cote 

altim®trique des terrains est proche de celle de lô®tang, la nappe est localis®e en sub-surface. Les 

variations saisonni¯res, dôordre d®cim®trique ¨ m®trique sont en partie contr¹l®es par un fort r®seau de 

fossés et canaux. Ce r®seau tr¯s dense et complexe de canaux, roubines et foss®s assure lôirrigation 

ou le maintien dôune lame dôeau douce sur les terrains ; dôautres ont un r¹le dôassainissement ou 

dôass¯chement.  

  

AEI AEI 
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Le fonctionnement hydraulique courant du territoire est lié aux facteurs naturels et aux besoins des 

usagers. En premier lieu, il est le reflet de lô®volution annuelle et naturelle des niveaux dôeau sur le 

territoire : les niveaux dôeau dans les cours dôeau et les bas-fonds remontent naturellement dès 

lôautomne avec les pluies pour se maintenir ¨ des niveaux ®lev®s en hiver et diminuent progressivement 

d¯s le mois dôavril pour atteindre un minimum en juilletïao¾t. Les niveaux dôeau sont ®galement 

influencés par la hauteur de la mer et les vents. 

La proximité de la nappe par rapport à la topographie des lieux (bas-fonds) engendre la formation de 

zones humides au sens écologique, qui sont étudiées dans le chapitre 4.2 Milieu naturel.  

 

Résumé Hydrogéologie 

Une masse dôeau souterraine est pr®sente sur lôaire dô®tude imm®diate du projet. Son int®r°t pour lôapport en 
eau potable ¨ lô®chelle du d®partement et son ç bon état è qualitatif dôapr¯s les crit¯res de la DCE en font un 
®l®ment dôune importante valeur. Toujours selon la DCE, la masse dôeau doit atteindre le bon ®tat quantitatif 
en 2021. Au droit de lôAEI, côest la nappe profonde, captive, du Plioc¯ne qui est exploit®e. En sub-surface, la 
nappe libre des terrains quaternaires accompagnant la pr®sence de lô®tang de Salses Leucate, g®n®ralement 
saum©tre, nôest pas exploit®e pour lôeau potable au sein de lôAEI. Au final, un niveau dôenjeu global moyen est 
retenu pour cette masse dôeau souterraine. 

Niveau dôenjeu Moyen 

4.1.6 - Hydrographie marine 

La qualit® de la masse dôeau concern®e par le projet est évaluée sur la base des données 

bibliographiques existantes. Elle se base sur les résultats des suivis réalisés régulièrement dans le 

cadre des r®seaux nationaux de suivi de la qualit® des masses dôeau littorales r®alis®s par lôIfremer 

ainsi que des suivis spécifiques liés à la Directive Cadre Européenne (DCE), ou encore lôanalyse de la 

qualit® de lôeau issue du plan de gestion du Parc naturel marin du golfe du Lion dôoctobre 2014. 

Aucun enjeu sp®cifique nôayant ®t® identifi® ¨ ce stade, il nôa pas ®t® men® de pr®l¯vements ponctuels. 

4.1.6.1 Qualité des eaux selon la Directive Cadre Européenne (DCE) 

La directive cadre sur lôeau (DCE) du 23 octobre 2000 (directive 2000/60) fixe les objectifs en matière 

de pr®servation et la restauration de lô®tat des eaux superficielles (eaux douces et eaux c¹ti¯res) et des 

eaux souterraines au niveau européen. Elle vise à atteindre le bon état des différents milieux, sur tout 

le territoire européen ¨ lô®ch®ance 2020. Pour cela, elle sôappuie sur un programme de surveillance  et 

des plans dôactions qui concerne toutes les masses dôeau superficielles du territoire. 

La zone dô®tude int¯gre une partie de la masse dôeau ç Racou plage / Embouchure de lôAude » 

(FRDC02a) ; selon la classification des sites suivies dans le cadre de la DCE, les sites de type 2A 

concernant les sites côtiers non directement affectés par des apports dôeaux douces. La zone FRDC02a 

représente la bande côtière depuis Argelès-sur-Mer jusquô¨ lôembouchure de lôAude, au nord de Saint-

Pierre-la-Mer. La localisation approximative de lôaire dô®tude ®loigne est repr®sent®e par un cercle rouge 

pointillé sur la Figure 74.  

La qualit® de cette masse dôeau pour les suivis 2006, 2009 et 2012 est synth®tis®e dans le Tableau 28. 
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 2006 2009 2012 

Etat écologique Moyen Bon Bon 

Etat chimique Bon Moyen Bon 

Tableau 28 : Etat ®cologique et chimique de la masse dôeau FRDCo2a 

 

 

Figure 74 : Localisation de la masse dôeau FRDC02a (Source : Ifremer Atlas DCE)  

4.1.6.2 Qualit® de la masse dôeau selon les r®seaux de suivis Ifremer 

Les résultats présentés dans ce chapitre (sauf suivi RINBIO) sont issus des données du bulletin de la 

surveillance Ifremer, édité en 2016. Ont été considérés les points de la zone marine 095 « Littoral de 

lôembouchure du Tech au Grau dôAgde è, zone qui comprend lôAEI. 

Les points de suivis concernés sont localisés sur la carte ci-dessous, lôaire dô®tude ®loign®e ®tant 

représentée par un cercle plein noir. Bien que les points de suivi soient localisés en zone côtière, ce 

sont ces sites qui sont utilisés pour la caractérisation globale de toute la zone marine. 
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Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 10 : Localisation des points de suivi des réseaux Ifremer 

4.1.6.2.1 Réseau REMI (contamination microbiologique) 

Le REMI a pour objectif de surveiller les zones de production de coquillages exploitées par les 

professionnels. Sur la base du dénombrement des Escherichia coli dans les coquillages vivants, le 

REMI permet d'évaluer les niveaux de contamination microbiologique dans les coquillages et de suivre 

leurs évolutions.  

Points de suivi « filières » 

Aucun point de suivi nôest pr®sent au sein de lôAEE, la qualité microbiologique des moules pour les 

stations de suivis les plus proches est de moyenne à bonne (sites de Fleury-dôAude et de Gruissan), 

avec une tendance générale stable. Situés en pleine mer, ces deux points sont peu exposés aux 

contaminations microbiologiques. 
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Points de suivi « bande littorale » 

La qualité microbiologique des tellines des points de suivi situ®s dans lôAEE est estim®e comme 

moyenne pour le point de suivi « Bande littorale Aude-Sud de Port-La Nouvelle » (point 118) ; le point 

« Bande littorale Aude-Leucate 1 è (point 117) ne b®n®ficie pas dôun nombre de donn®es suffisant pour 

conclure sur la qualit® microbiologique, en raison dôune ressource tr¯s peu accessible. Pour ces deux 

points, lô®tude statistique de tendance dô®volution nôest pas possible car les données ne sont pas 

disponibles sur 10 années. 

En ce qui concerne les autres points suivis, le site n°116 « Bande littorale Pyrénées-Orientales 1 », se 

caractérise par une qualité microbiologique mauvaise et une tendance dô®volution stable ; les points 

115 « Bande littorale Aude-Nord de Port-La Nouvelle » et 009 « Valras ï Beau séjour » présentent une 

qualité moyenne. 

4.1.6.2.2 Réseau REPHY (surveillance phytoplancton et phycotoxines) 

Le REPHY a pour objectif de r®aliser la surveillance de lô®volution du phytoplancton marin (aspect 

environnemental) et de détecter et suivre les espèces productrices de toxines dangereuses pour la 

santé humaine (aspect sanitaire). 

Il existe un seul point de suivi REPHY dans lôaire dô®tude ®loign®e, le site nÁ2 ç Littoral de l'embouchure 

du Tech au Grau d'Agde / Barcarès », localisé à proximité du Barcarès.  

En 2015, deux pics de concentration en chlorophylle a ont été observés (début février et fin avril). Fin 

avril, on note ®galement dôimportantes abondances cellulaires dues aux taxons Chaetoceros et Pseudo-

Nitzschia. Pr®sents en fortes abondances dôavril ¨ septembre, ces deux taxons appartenant ¨ la classe 

des Bacillariophyceae dominent le peuplement phytoplanctonique dôavril ¨ ao¾t. 

Le seul genre toxique détecté en 2015 est Pseudo-Nitzschia, à des niveaux similaires à ceux des autres 

années.  

Le point de suivi pour les phycotoxines (089 « Etang dôAyguades è) nôa pas permis de d®tecter de 

toxines. 

4.1.6.2.3 Réseau ROCCH (contamination chimique) 

Lôobjectif du ROCCH est de suivre les niveaux de contamination chimique du littoral en utilisant des 

mollusques comme indicateurs quantitatifs de contamination, puisquôils poss¯dent la propri®t® de 

concentrer certains contaminants présents dans le milieu où ils vivent (métaux, contaminants 

organiques hydrophobes) de manière proportionnelle à leur exposition. Ce phénomène de 

bioaccumulation est lent et nécessite plusieurs mois de présence du coquillage sur le site pour que sa 

concentration en contaminant soit équilibrée avec celle de la contamination du milieu ambiant. On voit 

donc l'avantage d'utiliser ces indicateurs plut¹t que le dosage direct dans lôeau. 

Lôunique point de suivi situ® dans lôAEE, site nÁ22 ç Bande littorale ï Port-La Nouvelle sud » (telline), 

suivi depuis 2009, révèle une absence de contamination, avec, pour le suivi 2015, des concentrations 

en Cadmium, Plomb, Mercure et Zinc inférieures aux médianes nationales et également inférieures aux 

seuils réglementaires, permettant la consommation des coquillages.  
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4.1.6.2.4 Réseau RINBIO (contamination chimique des eaux marines) 

Le r®seau RINBIO (R®seau INt®grateurs BIOlogiques) a pour objectif dô®valuer les niveaux de 

contamination chimique et radiologique dans chaque masse dôeau suivie, en se basant sur les capacit®s 

bio accumulatrices dôun organisme vivant, la moule. Les paramètres mesurés sont les métaux lourds, 

les DDTs, HCHs, PCBs et HAPs. 

Concernant le suivi RINBIO au niveau local, deux sites sont suivis sur le littoral à proximité de la zone 

dô®tude : 07A-Port-La Nouvelle et 02b-Canet plage. Pour ces sites, la campagne 2006 du suivi RINBIO 

fait état de valeurs de type « bruit de fond » à « niveau faible » pour les param¯tres test®s, ¨ lôexception 

du paramètre HCHs qui présente un niveau très élevé pour le site de Port-La Nouvelle. 

Lôhexachlorocyclohexane (HCH) est un composé chimique qui fait partie de la famille des 

organochlor®s. Lôisom¯re gamma du HCH compose le lindane ¨ 99 %, les autres isomères (alpha et 

beta) sont des isomères résiduels provenant de la fabrication du lindane. Le lindane est un insecticide 

¨ large spectre dôactivit® (traitement des sols, des semences, protection des bois, antiparasitaire humain 

et animal). En France, lôutilisation de HCH technique est interdite depuis 1988 tandis que le lindane est 

interdit sauf pour le traitement du bois et la formulation de produits antiparasitaires (décret 92-1074 du 

2 octobre 1992). Etant donn®e lôutilisation en France de produits antiparasitaires ¨ base de lindane, on 

peut sôattendre ¨ de faibles rejets diffus sur lôensemble du territoire. Il nôexisterait plus dôusage agricole 

en France depuis 1998. 

Référentiel / 

réseau de 

suivi 

Qualit® de la masse dôeau 
Année de 

lô®valuation 

Evolution (par rapport aux 

campagnes précédentes) 

DCE 

Bon état écologique 2012 Stabilisation 

Bon état chimique 2012 Amélioration 

REMI 

Qualité moyenne (littoral) 

Qualité moyenne à bonne (large ï 

filières) 

2015 Stabilisation 

REPHY Pas de phycotoxines 2015   

ROCCH 

Valeurs inférieures aux médianes 

nationales et inférieures aux seuils 

réglementaires 

2015 Stabilisation 

RINBIO 
Qualité moyenne à bonne sauf pour 

HCHs 
2006   

Synthèse Qualité bonne   Stabilisation 

Tableau 29 : Synthèse des réseaux de suivi de qualité des eaux  

  



 

Eoliennes Flottantes du Golfe du Lion - £tude dôimpact sur lôenvironnement  
au titre de lôarticle R.122-5 II 1 du code de lôenvironnement 

202 

4.1.6.3 Qualit® des eaux de baignade selon les suivis de lôAgence R®gionale de 
Santé 

En application du Code de la Santé Publique et de la Directive Européenne 2006/7/CE, les eaux de 

baignade font lôobjet dôun contr¹le sanitaire organis® par les Délégations Départementales de lôAgence 

Régionale de Santé (DD-ARS). La période de ce contrôle sanitaire sô®tend entre le 15 juin et le 15 

septembre avec lôobligation (Code de la sant® publique) dôun prélèvement 10 à 20 jours avant le début 

de la saison (soit à partir du 26 mai).  

Comme lôindique le Tableau 30, ci-dessous, tous les points dô®chantillonnage de la commune du 

Barcar¯s (ou sôinscrit lôAEI du raccordement) ainsi que ceux situ®s sur le territoire des communes 

adjacentes, Leucate au Nord et Torreilles au Sud, ont fait montre dôune qualit® excellente des eaux de 

baignade lors des années 2016 et 2017.  

Tableau 30 : Classement des plages du Barcarès (AEI du raccordement) et des deux communes adjacentes 
(source : http://baignades.sante.gouv.fr, consulté le 14/4/2018) 

Communes 

Nombre de station de 

prélèvement et nombre de 

prélèvements 

Classement de la 

qualité en 2016 

Classement de la qualité en 

2017 

Leucate (11) 
8 stations 10 prélèvement par 

an 

8 stations classées 

« Qualité excellentes » 

8 stations classées « Qualité 

excellentes » 

Le Barcarès 

(66) 

5 stations de 8 à 20 

prélèvements 

5 stations classées 

« Qualité excellentes » 

5 stations classées « Qualité 

excellentes » 

Torreilles 

(66) 

4 stations de 12 à 20 

prélèvements 

4 stations classées 

« Qualité excellentes » 

4 stations classées « Qualité 

excellentes » 

A noter ®galement que toutes les communes de lôaire dô®tude ®loign®e ont obtenu en 2017 ló®colabel 

Pavillon Bleu, symbole d'une qualité environnementale exemplaire. 

4.1.6.4 Autres facteurs de qualité du milieu 

4.1.6.4.1 Température de lôeau de mer 

La température est un paramètre influençant à la fois sur la composition chimique de lôeau de mer 

(oxygène dissous, pH) et le développement des espèces de faune et de flore marine. Pour le golfe du 

Lion, lô®volution des temp®ratures suit le cycle saisonnier, avec en ®t® des eaux superficielles chaudes 

(20 à 25°C) et la présence dôune thermocline entre 20 et 30 m ; ¨ lôautomne, un refroidissement des 

eaux qui marque la disparition de la thermocline ; en hiver, on observe le minimum thermique (10°C) ; 

au printemps, le réchauffement des eaux superficielles provoque le retour de la thermocline. La Figure 

75, établies sur des données modélisées par le CMEMS entre janvier 1990 et décembre 2012, illustre 

cette évolution saisonnière selon la profondeur. 
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Figure 75 : Evolution saisonnière de la température (à gauche) et de la salinité (à droite) selon la profondeur 
(Source : Noveltis, 2017) 

4.1.6.4.2 Salinité 

La salinit®, refl®tant la teneur en sels dissous dans lôeau, est de lôordre de 38 g/kg en Méditerranée. 

Cette salinit® diminue durant les ®pisodes dôapports importants dôeau douce en provenance des fleuves 

c¹tiers (au printemps et ¨ lôautomne principalement), pouvant conduire à une valeur inférieure à 30 g/kg 

de fa­on ponctuelle. A lôoppos®, la salinit® augmente sensiblement en ®t® en raison de lô®vaporation et 

de la diminution des apports en eau douce. La Figure 75 illustre cette évolution saisonnière de la salinité 

selon la profondeur. 

4.1.6.4.3 Turbidité 

La turbidité, représentant la proportion de matières en suspension (MES) dans la colonne dôeau, 

influence en premier lieu le développement des espèces végétales, qui dépendent de lôacc¯s ¨ la 

lumière pour leur croissance.  

Dans le golfe du Lion, la plus grande partie des apports de sédiment provient du Grand Rhône. Bourrin 

et al. (2006) estiment que 95 % des apports solides proviennent de cette unique source. 

Minoritairement, participent également les apports des autres fleuves côtiers en période de crue, et les 

tempêtes qui peuvent remettre en suspension des sédiments même à plusieurs dizaines de mètres de 

profondeur. Dans la zone, les opérations de clapages4 et lôactivit® chaluti¯re participent ®galement ¨ 

cette turbidité ambiante.  

Les valeurs de MES dans le golfe du Lion suivent une évolution saisonnière selon les mesures estimées 

¨ lôaide du satellite MODIS sur la p®riode 2002-2007 (cf. Figure 76). On observe ainsi, sur la zone de 

lôAEI, les valeurs les plus faibles, entre mai et septembre, avec des valeurs inf®rieures ¨ 2 mg/L, tandis 

quôentre octobre et avril, ces valeurs augmentent jusquô¨ 10 mg/L pour les mois de décembre et février. 

½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½ 
4 Vidange en mer des produits de dragage en un lieu réservé à cet effet (Cabane, 2012)  
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Figure 76 : Moyennes mensuelles (2002-2007) des MES inorganiques (mg/l) en surface estim®es ¨ lôaide du 
satellite MODIS (Source : Dufois, 2008) 

Les efflorescences de phytoplancton peuvent également augmenter fortement la turbidité des eaux de 

surface. La turbidité de la zone est globalement élevée, ce qui a notamment pour conséquence une 

limitation de lôimplantation des herbiers de posidonie (qui ne descendent pas plus profond que 20 m, 

alors quôils se retrouvent jusquô¨ 40 m en PACA ou en Corse). 

4.1.6.4.4 Nutriments 

Les nutriments, correspondant aux sels min®raux pr®sents dans lôeau et dont les principaux sont les 

matières azotées et phosphorées qui jouent un rôle prépondérant dans la chaine trophique. En 

M®diterran®e, lôazote est globalement en excédent par rapport au phosphore et la charge nutritive est 

faible. Des variations saisonnières sont également observées, avec des concentrations en nitrates et 

phosphore qui augmentent en automne et en hiver (dus aux apports telluriques) et diminuent le reste 

de lôann®e (consommation plus importante par le phytoplancton et apports r®duits). 

Des nutriments en excès conduisent à une dystrophisation du milieu qui entraîne des développements 

dôalgues importants dont les effets sur la faune et la flore marine ne sont pas encore parfaitement 

appréhendés. 

4.1.6.4.5 Phytoplancton 

Le phytoplancton, repr®sentant lôensemble des organismes autotrophes p®lagiques capables de 

synth®tiser leur propre mati¯re organique ¨ partir dô®l®ments min®raux (nutriments) et du soleil grâce à 

la photosynthèse, constitue la base de la chaîne alimentaire. Ce paramètre est mesuré via la 

concentration en chlorophylle a et en phaeopigments. Ce paramètre ®volue dans lôespace  (éloignement 

aux sources dôapports, zone de upwelling, etc.) et le temps, le printemps et lôautomne ®tant des saisons 
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favorables au inflorescences végétales, que ce soit sur la c¹te (en lien avec les apports des cours dôeau) 

comme au large (intervention du ph®nom¯ne dôupwelling qui fait remonter les eaux des profondeurs, 

plus riches en nutriments, à la surface). 

Les variations saisonnières de la concentration en chlorophylle a semblent flagrantes entre lôhiver et le 

printemps, principalement pour les zones au large (cf. Figure 77). Cependant, la convection hivernale 

conduisant ¨ une r®partition de la biomasse sur toute la hauteur de la colonne dôeau, la concentration 

observ®e en surface nôest pas repr®sentative des valeurs totales de biomasse réellement présentes.   

 

Figure 77 : Concentration en chlorophylle (en µg/L), d®duite de donn®es satellitaires de couleur de lôeau, faibles 
en hiver (à gauche) et fortes au printemps (à droite). Images fournies par F. DôOrtenzio (LOV) (Source : Auger et 

al., 2014). 

4.1.6.4.6 Zooplancton 

Le zooplancton, regroupant les organismes unicellulaires et pluricellulaires incapables de 

photosynthèse, est un élément indispensable de la chaine alimentaire. Il est tributaire de nombreux 

param¯tres (lumi¯re, temp®rature, courants) et nôest pas actuellement utilis® comme indicateur de la 

qualit® des eaux. Dans le zooplancton les îufs, les larves et les postlarves dôesp¯ces ¨ enjeux peuvent 

constituer des indicateurs de présence des zones fonctionnelles de frayères.  

Résumé Qualit® de lôeau 

La qualit® de lôeau est ®valu®e ¨ travers les donn®es des r®seaux de suivi (DCE, REMI, REPHY, ROCCH, 
RINBIO). La qualit® de la masse dôeau au sein de lôaire dô®tude ®loign®e présente un niveau globalement bon. 
Lô®volution des donn®es montre plut¹t une stabilisation de la qualité au cours des ans, voire une amélioration 
en fonction du réseau suivi. Le maintien de cette bonne qualit® tend ¨ accentuer le niveau dôenjeu retenu.  

Niveau dôenjeu Moyen 
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4.1.7 - Hydrodynamique marine 

4.1.7.1 Marées 

Sur les côtes du golfe du Lion, la marée astronomique est de caractère semi-diurne à inégalité diurne 

ce qui signifie que la marée effectue deux cycles par jour et que les marées successives ne sont pas 

nécessairement de même importance. En outre, le marnage est faible, ne dépassant pas 0,50 m. Les 

effets de la marée météorologique sont plus importants au point de masquer la marée astronomique, 

en particulier en morte-eau. 

Le tableau ci-dessous présente les niveaux de marée à Port-La Nouvelle (Hérault), où le zéro 

hydrographique se situe à 0,427 m en dessous du niveau IGN69. 

STATION 
PLUS HAUTE MER 
ASTRONOMIQUE 

NIVEAU MOYEN 
PLUS BASSE MER 
ASTRONOMIQUE 

Port-La Nouvelle 0,81 m CM 0,59 m CM 0,38 m CM 

Tableau 31 : Niveaux de marée à Port-La Nouvelle (Source : Références altimétriques maritimes, SHOM 2016) 

4.1.7.2 États de mer 

4.1.7.2.1 Caractéristiques générales  

Les param¯tres dô®tats de mer ont ®t® d®termin®s par Noveltis dans le cadre dôune ®tude m®t®o-

oc®anique d®di®e. Au sein de lôAEI de la ferme pilote, une simulation r®trospective bas®e sur le mod¯le 

dô®tat de mer WAVEWATCH III a ®t® men®e sur 24 ann®es. Les résultats ont été validés avec les 

données mesurées par la bouée CANDHIS mouillée à 14 km au large du cap Leucate.  

Les roses des houles annuelles et maximales (modélisées par Noveltis, 2017 ï cf. Figure 78) montrent 

une forte corr®lation des directions dôincidence des houles du large avec celles des vents du secteur, 

qui proviennent essentiellement des secteurs nord-ouest à nord-nord-ouest (régime de Tramontane), 

et sud-est à est-sud-est (régime de Marin). 

Les hauteurs significatives maximales restent inférieures à 4 m en été et 8 m en hiver. Elles présentent 

des périodes plus longues, variant de 9 à 14 secondes. Ces houles proviennent du large, côest-à-dire 

majoritairement des secteurs de sud-sud-est à sud-est. 
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Figure 78 : Distributions annuelles des hauteurs de vagues significatives (Hs ï à gauche) et maximales (Hm/Tp ï 
à droite) (Source : Noveltis, 2017)  

Sur la Figure 79, ci-dessous, sont représentées les variations mensuelles des hauteurs significatives 

moyennes (en bleu), maximales (en rouge), le 1er quartile (25 %), le 3ème quartile (75 %) et la médiane 

(en noir). Plus de 75 % des hauteurs significatives des houles sont inférieures à 1,5 m et présentent 

une période comprise entre 3 et 5 secondes, ce sont des houles très courtes. 

 

Figure 79 : Evolution mensuelle des hauteurs significatives de vague, valeurs moyennées (bleu) et maximales 
(rouge) (Source : Noveltis, 2017)  

Ces informations coïncident avec les données mesurées par la bouée CANDHIS au large du cap 

Leucate entre décembre 2006 et juin 2015 dont les résultats en termes de direction et de hauteur 

significative sont présentés dans la Figure 80, ci-dessous.  

La base de données CANDHIS, régie par le Centre dôEtudes et dôexpertises sur les Risques, 

lôEnvironnement, la Mobilit® et lôAm®nagement (CEREMA), renseigne sur les ®tats de mer mesur®s in 

situ dans le golfe du Lion. Le CEREMA dispose en effet dôun r®seau de bou®e r®parties dans le golfe, 

dont deux install®es au droit du cap Leucate, ¨ une dizaine de kilom¯tres de lôaire dô®tude ®loign®e. La 

hauteur significative moyenne des vagues dans le golfe du Lion est de lôordre du m¯tre pour une p®riode 

inf®rieure ¨ 6 secondes. Sur les c¹tes, lô®tat de la mer d®pend de lôorientation des rivages par rapport 

aux vents dominants.  
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Station : Leucate 

(CANDHIS 01101) 
Coordonnées : 42°55,000'N / 

03°07,500'E 
Profondeur : 40 m 

Distance à la côte : 

5,4 km 

Figure 80 : Rose des houles associée à la bouée CANDHIS au droit du cap Leucate et ses caractéristiques 
(Source : CETMEF, 2017) 

4.1.7.2.2 Evènements extrêmes 

Dôapr¯s les mod®lisations effectu®es par Noveltis, sur lôAEI les hauteurs significatives annuelle et 

cinquantennale peuvent atteindre 3,9 m et 7,8 m, respectivement. 

Sur tout le littoral m®diterran®en fran­ais, le R®seau Temp°te (mis en îuvre depuis 2011) a recens® 

lôensemble des ®v¯nements m®t®orologiques extr°mes depuis 1940. Au cours des 11 derni¯res ann®es 

(2006-2017, date dôinstallation de la bou®e CANDHIS 01101), le Réseau Tempête a comptabilisé 41 

temp°tes en M®diterran®e (dôapr¯s littoral.languedocroussillon.fr). Au sein de lôaire dô®tude ®loign®e, 18 

de ces tempêtes ont provoqué des évènements de houles importantes voire extrêmes :  

 Dix ont induit des houles de hauteur maximale supérieure à 5 m (enregistrées à la bouée 

01101) ;  

 Cinq ont conduit à des houles de hauteur maximale supérieure à 7 m : novembre 2011, 2014, 

2015 et 2016, février et mars 2017 ;  

 Trois tempêtes ont provoqué des houles de hauteur maximale supérieure à 9 m : en mars 2011 

et 2013, et en octobre 2016.  

Lô®v¯nement le plus intense survenu pendant cette p®riode, du 5 au 8 mars 2013, a engendr® des 

houles dont les hauteurs maximales et significatives (Hm et Hs) ont atteint respectivement 11,4 m et 

6,1 m. La plage de Leucate était alors intégralement recouverte (cf. Photographie 33). 

 

Photographie 33 : Plage de Leucate lors de la première tempête de mars 2013 (Source : 
http://fichetempete.brgm.fr, consulté en novembre 2017)  
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Comme pour les hauteurs significatives de houles, les résultats de modélisations des hauteurs 

maximales de houles (cf. Figure 78) coïncident avec les informations relevées au large de Leucate et 

présentées ci-dessus.  

4.1.7.3 Courantologie 

Lôhydrodynamisme g®n®ral au droit de lôOccitanie est influenc® par le courant g®n®ral Liguro-provençal 

permanent, qui sôexerce dans lôensemble du bassin Nord-ouest méditerranéen (cf. Carte 11).  

Le littoral est plus particulièrement concerné par les phénomènes courantologiques côtiers suivants : 

 Les courants induits par la houle. En déferlant sur le rivage, les houles amènent une masse 

dôeau vers les profondeurs d®croissantes. La compensation de ce phénomène se fait par la 

mise en place de courants de retour vers le large (normaux ou parallèles au rivage).  

 Les courants de d®rive induits par le vent. Ces courants tendent ¨ sôorienter parall¯lement ¨ la 

côte à proximité du rivage. Un courant de dérive cyclonique lié aux vents de Nord-est se 

développe notamment en hiver entre la frontière espagnole et Sète, sa vitesse variant de 5,4 à 

10,7 m/s. 

 Les phénomènes dôupwelling et de downwelling. Les ®pisodes de Tramontane intenses et 

fréquents, entraînent les eaux superficielles vers le large qui sont remplacées lors de remontées 

dôeaux plus profondes (upwelling), tandis que les vents dôEst ¨ Sud-est, moins fréquents, 

g®n¯rent une accumulation dôeau ¨ la c¹te et une plong®e des eaux de surface (downwelling).  

 Les courants li®s ¨ la mar®e astronomique et la m®t®orologie. Ils sont faibles au niveau de lôaire 

dô®tude ®loign®e. 
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Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 11 : Courantologie (Source : Ifremer, AAMP, UMR-CNRS 5244, EEA, SHOM, IGN) 

Comme le montre la Figure 81, qui illustre lôorientation et lôintensit® moyenne annuelle des courants 

dans lôAEI de la ferme pilote, la vitesse moyenne du courant de surface est évaluée à 0,2 m/s. Celle-ci 

ne dépasse pas 1 m/s en intensité maximale. 

 

Figure 81 : Orientation et intensité moyennes annuelles des courants de surface (Source : Noveltis, 2017) 
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Résumé Hydrodynamique marine 

La mar®e dans lôaire dô®tude ®loign®e est de type semi-diurne à inégalité diurne, avec un marnage inférieur à 
50 cm.  
Sur lôaire dô®tude imm®diate, la hauteur significative moyenne des houles est dôenviron 1 m. Les houles 
proviennent majoritairement du large (secteurs de sud-sud-est à sud-est). La hauteur significative 
cinquantennale a été évaluée à 7,8 m. 
Les courants sont en premier lieu induits par les houles puis par les vents dominants et restent inférieurs à 
1 m/s.  
Les conditions hydrodynamiques marines observ®es au sein de lôaire dô®tude imm®diate sont conformes aux 
conditions moyennes observ®es sur lôensemble de lôaire dô®tude large. Elles ne poss¯dent donc pas une valeur 
élevée. Par ailleurs, leurs évolutions temporelles sont régies par des processus qui agissent à des échelles 
bien plus ®tendues que lôaire dô®tude large. Ces caract®ristiques justifient donc de retenir un niveau dôenjeu 
faible. 

Niveau dôenjeu Faible 
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4.1.8 - Dynamique hydrosédimentaire 

Le transport des sédiments est fonction de lôhydrodynamisme et de la nature et de la granulométrie des 

sédiments marins : 

 Les sédiments sableux ou plus grossiers sont transportés par charriage. Ils glissent, roulent ou 

sautent (processus de saltation) sur le fond. Le charriage désigne en géomorphologie un 

processus de déplacement des sédiments sous l'effet du vent ou de l'eau. Il affecte les 

particules les plus massives qui restent en contact avec le fond, se déplacent de manière 

relativement lente et discontinue. Marginalement, les activités humaines telles que lôextraction 

de granulats, les travaux littoraux ou la pêche professionnelle aux arts trainants, peuvent 

influencer la dynamique sédimentaire en mer. 

 Les ®l®ments fins et vaseux sont transport®s par suspension dans lôeau. Les particules 

maintenues par les turbulences de l'écoulement se déplacent au gré des mouvements des 

masses d'eau dans lesquelles sô®tablit un gradient vertical de concentration. Ce dernier r®sulte 

de l'®quilibre entre les courants de particules ascendants sous lôeffet des turbulences, et 

descendants du fait de la gravité. 

Pour rappel, lôaire dô®tude de la ferme pilote est principalement compos®e de vases et de s®diments 

fins (>75 % - cf. Carte 5), et les apports terrigènes du Rhône et des autres fleuves côtiers (dans une 

moindre mesure) influent grandement sur les concentrations de matières en suspension dans la colonne 

dôeau (cf. Figure 82). 

 
Figure 82 : Panache turbide ¨ lôembouchure de diff®rents fleuves ¨ la suite dôun ®pisode de crue ï Novembre 

2002 (Source : Nasa Earth Science Photo Archive) 

Lôaire dô®tude du raccordement est dominée par ces mêmes faciès au large. En remontant vers les 

faibles profondeurs les faciès deviennent moins vaseux (<25 %) et plus grossiers (sablons puis Sables 

moyens et fins à la côte).  
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Les principaux facteurs impliqués dans la dynamique sédimentaire sont les suivants : 

 Les courants de marée. Ils sont responsables du transport par charriage des sables et du 

transport des vases en suspension ; 

 Les houles et clapots. Ils sont responsables du transport par charriage des sables le long des 

littoraux et des plages, ainsi que la remise en suspension des vases des estrans ; 

 Les vents. Ils sont responsables des transports éoliens des sables dunaires.  

A lô®chelle de lôaire dô®tude large, les 200 km du golfe du Lion occidental sont scindés en quatre grands 

ensembles d®limit®s par dôimposants caps rocheux, dont le cap Leucate (cf. Figure 83). Le transport 

s®dimentaire au sein et entre ces diff®rents compartiments se fait principalement sous lôaction des vents 

continentaux en domaine côtier et aux vents marins au large.   

Dans les zones profondes de la plateforme (entre 30 et 100 m CM), les particules sédimentaires, y 

compris les plus fines, ont tendance ¨ se d®poser en lôabsence dôeffet des houles et de courant de fond 

notable en période « normale ». Cette sédimentation reste relativement faible : de 0,01 à 0,04 cm/an 

(Brunel et al., 2014).  

Le transport sédimentaire est principalement assuré lors des tempêtes, avec une prépondérance pour 

celles provenant du secteur sud-sud-est à sud-est. Les sédiments sont alors transportés 

progressivement vers les têtes de canyons.  

Dôapr¯s Brunel et al. (2014), ce transport sédimentaire est déficitaire dans la partie occidentale du golfe 

du Lion. Ainsi, au cours de la période 1984-2009 un volume dôenviron 30,2 millions de m3 de sédiments 

a ®t® retir® du littoral. A lôinverse, sur lôaire dô®tude ®loign®e la tendance est ¨ lôaccr®tion. En effet, sur 

cette période de 25 années, environ 3,1 millions de m3 de sédiments se sont déposés dans le 

compartiment du Roussillon dont fait partie lôaire dô®tude imm®diate du raccordement (cf. Figure 83).  

Il nôest en revanche pas possible de tirer de conclusions plus pr®cises sur lôaire dô®tude imm®diate de 

la ferme pilote car il nôexiste pas de donn®e publique de haute r®solution permettant une estimation du 

transport s®dimentaire sur lôaire dô®tude imm®diate. 
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Figure 83 : Schéma de la dynamique hydrosédimentaire sur la côte ouest du golfe du Lion (source : Brunel et al., 
2014) 

Résumé Dynamique hydrosédimentaire 

Les s®diments de lôaire dô®tude imm®diate (ferme pilote et raccordement) sont compos®s majoritairement de 
vases vers le large et deviennent plus sableux ¨ mesure que lôon sôapproche des c¹tes. 
Le transport s®dimentaire au sein de lôAEI se fait principalement sous lôaction des vents continentaux en 
domaine côtier et de vents marins au large.  
Plus au large, les s®diments se d®posent en lôabsence dôeffet des houles et de courant de fond et sont 
transportés de manière prépondérante pendant les tempêtes. Les activités humaines entrainent également des 
processus de remise en suspension des sédiments, dans des proportions qui restent difficiles à quantifier. 
La dynamique hydros®dimentaire au sein des diff®rentes aires dô®tudes, fait appel ¨ un ensemble de processus 
régis à une échelle qui va au-del¨ de lôaire dô®tude large et qui sôimpose aussi au sein de lôAEI. Ce 
fonctionnement conduit à retenir une valeur peu élevée pour cette composante et justifie de retenir un niveau 
dôenjeu faible. 

Niveau dôenjeu Faible 
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4.1.9 - Qualité des sédiments 

Lô®valuation de la qualit® des sédiments marins a pour objet de déterminer quel est le niveau de 

contamination actuelle. Elle est estimée sur la base dôune ®tude bibliographique compl®t®e par lôanalyse 

de prélèvements de sédiments effectués au sein des aires dô®tudes imm®diates et ¨ leur proximit®. 

4.1.9.1 Analyse bibliographique 

La morpho-sédimentologie du golfe du Lion est caractérisée par une composition hétérogène (Guennoc, 

2014) : 

 Le secteur littoral (profondeur inférieure à 15 m) composé de sables fins à très fins et, 

localement, de matériaux plus grossiers. Des zones rocheuses constituées de grès de plage et 

de calcaires sont également présentes dans certains secteurs (Port-Leucate) tandis que dans 

dôautres secteurs, côest une s®dimentation silto-vaseuse qui sôest produite ; 

 Le secteur infralittoral (pour les profondeurs entre 15 et 50-60 m) où les sédiments deviennent 

de plus en plus fins du fait des apports du Rhône ; 

 Le large (profondeur supérieure à 50 - 60 m), composé de zones hétérogènes, à prédominance 

de sédiments grossiers qui peuvent être recouverts localement (partie centrale) ; de type sables 

fins à grossiers (reliefs résiduels plus au large) ; sédiments de type silts puis vases (haut du 

talus continental). 

La carte de synthèse proposée par François Bourrin dans sa thèse en 2007 permet de visualiser ces 

différentes zones. 
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Figure 84 : Carte morpho-bathymétrique et sédimentaire du golfe du Lion illustrant la répartition des dépôts de 
surface (Source : Monaco and Aloïsi, 2000) 

Le compartiment sédimentaire stocke les contaminants pour une durée pouvant atteindre plusieurs 

années, en les concentrant à des niveaux bien supérieurs à ceux détectables dans la colonne dôeau 

(Galgani et Baldi, 2010). Ces contaminants peuvent ensuite °tre relargu®s dans la colonne dôeau ¨ 

lôoccasion dôune remise en suspension du sédiment superficiel (Galgani et Baldi, 2010).  

Lô®tude de lôIfremer, réalisée par Galgani et Baldi, se base sur lô®tude de la toxicit® globale des 

sédiments, indépendamment des teneurs en divers contaminants (métaux, PCB, etc.), en analysant le 

d®veloppement larvaire de lôhu´tre creuse (Crassostrea gigas) en contact avec le sédiment remis en 

suspension. Cette manipulation a pour but de sôapprocher des conditions rencontrées par les 

organismes pr®sents ¨ proximit® du fond lors de la remise en suspension des s®diments, et dôen 

constater lôimpact. 

Les r®sultats obtenus pour lôaire dô®tude ®loignée sont hétérogènes, ils fluctuent entre des toxicités 

moyennes (20 à 40 % - pourcentage dôanomalie du d®veloppement larvaire chez lôhuitre creuse) et 

fortes, voire très fortes (supérieures à 60 % voir 80 %) : 

 La zone du port de Port-La Nouvelle présente des sédiments toxiques (51 à 80%) ; 

 A Leucate, la partie sud du port et du chenal ont des sédiments peu toxiques (24-30 %) tandis 

que ceux prélevés en mer sont plus toxiques (30-66 %) et que ceux provenant du bassin 

principal, du chenal de sortie et de lôavant-port sont très toxiques (88, 79 et 69 %) ; 

 Plus au sud, les stations situées dans les ports (Canet, Sainte-Marie-la-Mer, Port Saint-Ange) 

ont des sédiments toxiques (70-75 %) alors que les embouchures de rivières (Têt, Boudigoult, 

Agly) ont des sédiments largement moins toxiques (33 %, 43 % et 18 % respectivement).  

Dans le cadre dôune campagne dô®tude g®ophysique men®e sur lôAEI de la ferme pilote (Noveltis, 2017), 

deux prélèvements de sédiments ont été réalisés. Ils ont montré des caractéristiques sédimentaires 

concordantes avec la bibliographie et se sont révélés exempts de toutes contaminations (dérivé 

organique de lô®tain, HAP, PCB et m®taux lourds).  
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Figure 85 : Ensemble des stations de prélèvements de sédiments dans la région Languedoc Roussillon (Galgani 
et Baldi, 2010)  
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4.1.9.2 Campagne de pr®l¯vements et dôanalyses des s®diments 

Les résultats bruts des campagnes de prélèvements de 

sédiements sont présentés en annexe du présent 

document.  

4.1.9.2.1 Campagne de prélèvement 

Des prélèvements de sédiments ont été réalisés en 12 

stations ¨ lôaide dôune benne de type Day Grab. 

Les 12 stations de suivi (r®parties en 8 stations dô®tude et 

4 stations témoins) sont réparties selon la stratégie 

dô®chantillonnage suivante : 

 4 stations concernant lôaire dô®tude imm®diate du 

raccordement, avec 3 stations situées entre les 

profondeurs 10 et 30 m + 1 station « témoin » en 

dehors du fuseau, à 2,5 milles nautiques au nord ; 

 8 stations concernant lôaire dô®tude imm®diate de 

la ferme pilote, avec 5 stations ¨ lôint®rieur de cette aire et 3 stations en dehors (2 au nord et 

une au sud). 

Ces pr®l¯vements ont fait lôobjet dôune seule campagne car les sédiments sont des indicateurs des 

éventuelles pollutions accumulées dans le sol. De ce fait, ils ne fluctuent pas en fonction des saisons et 

ne nécessitent pas la réalisation de deux campagnes distinctes.  

 

 

Photographie 34 : Benne type Day Grab  
(Source : P2A Développement) 
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Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 12 :Positionnements des stations de prélèvements de sédiments (Source : P2A Développement, 2017) 

4.1.9.2.2 Granulométrie des sédiments 

Lô®tude des r®sultats de la granulom®trie a permis de classer les échantillons selon leur composition 

(pourcentages dôargiles, limons, sables fins ¨ moyens et sables grossiers ¨ tr¯s grossiers) ainsi que 

selon le pourcentage de particules fines (<63 µm - classification de Larsonneur).  

 
Tableau 32 : Classification granulom®trique dôapr¯s Larsonneur (source : GEODE, 2016) 

On observe un gradient spatial dans la composition granulométrique des sédiments, les stations « ferme 

pilote » (S1 à S8) réalisées au large présentant un profil plutôt homogène entre-elles, avec une forte 

proportion de limons et argiles tandis que les stations « raccordement » (S10, S11 et S12) proches de 

la côte contiennent une majorité de fraction sableuse. La station 9, située sur la ligne des 3 milles 

nautiques, présente un profil intermédiaire. 

Station 

Limons et 

argiles 

(%<63 µm) 

Fraction 

sableuse (63 

µm < % < 2 

mm) 

Fraction 

grossière (% 

> 2 mm) 

Taux d'envasement du sédiment (selon 

Larsonneur) 

S1 99,38 0,62 0 Sédiment de vases pures 

S2 96,59 2,54 0,87 Sédiment de vases pures 

S3 94,78 2,81 2,41 Sédiment de vases pures 

S4 99,59 0,41 0 Sédiment de vases pures 

S5 97,15 0,19 2,66 Sédiment de vases pures 

S6 86,75 4,39 8,86 Sédiment de vases pures 

S7 95,25 2,24 2,51 Sédiment de vases pures 

S8 90,79 2,59 6,63 Sédiment de vases pures 

S9 72,77 20,81 6,42 Sédiment très envasé à dominantes de vases 
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S10 31,83 62,99 5,18 Sédiment sableux envasé 

S11 26,44 58,51 15,05 Sédiment sableux envasé 

S12 11,94 76,86 11,2 Sédiment sableux peu envasé 

Tableau 33 : Synthèse des résultats de la granulométrie des sédiments 

 

Carte au format A3 dans lôatlas cartographique 

Carte 13  : Composition granulométrique des sédiments (Source : P2A Développement, 2017) 

4.1.9.2.3 Aluminium, matière organique et nutriments 

Les analyses réalisées sur les sédiments révèlent des teneurs en aluminium et en carbone organique 

total faibles, signe dôune faible capacit® dôadsorption des contaminants. Ils contiennent peu de mati¯re 

organique et aucun signe de dégradation environnementale nôest observ® au niveau des stations 

échantillonnées. 
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4.1.9.2.4 Contaminants 

Le niveau de contamination des sédiments a été évalué en utilisant :  

 Les seuils de référence réglementaires N1 et N2 fournis par lôarrêté du 9 août 2006 et par lôarrêté 

du 17 juillet 2014. A noter que ces seuils doivent normalement être pris en compte lors d'une 

analyse de rejets de sédiments issus de dragage notamment, il sôagit donc dôune extrapolation. 

Ces seuils sôinterpr¯tent comme suit : 

  Au-dessous du niveau N1, le niveau de contamination est en principe jugé neutre ou négligeable, les 
teneurs observées étant normales ou comparables au bruit de fond environnemental ; 

  Entre le niveau N1 et le niveau N2, les matériaux sont considérés comme faiblement contaminés ; 

  Au-delà du niveau N2, les matériaux sont considérés comme contaminés. 

 Les seuils « Environmental Assessment Criteria » (EAC - dans les sédiments) établis dans le 

cadre du « programme coordonné de surveillance chimie-biologie » (CEMP) ratifié au niveau 

international par la France après la signature du traité OSPAR.  

Les résultats détaillés des analyses de contaminants dans les sédiments des différentes stations 

échantillonnées sont présentés en annexe 3 du présent dossier. Sur les 8 stations suivies au sein de 

lôaire dô®tude imm®diate (AEI raccordement et AEI ferme), un seul dépassement du seuil N1 a été 

constaté à la station 7 pour le Fluorène (29 au lieu de 20 µg/kg). Cette valeur reste dôailleurs bien en-

deçà de la valeur N2. Les résultats obtenus sont relativement homogènes en termes de niveaux de 

contamination. 

Pour lôaire dô®tude imm®diate du raccordement, les résultats des analyses de sédiments des 4 stations 

suivies témoignent dôune bonne qualité, tous les paramètres testés sont sous le seuil N1 et EAC. 

La comparaison des résultats obtenus dans les deux aires dô®tude permet de constater une teneur en 

contaminants globalement plus élevée pour les sédiments au sein de lôaire dô®tude de la ferme pilote 

(au large), que pour ceux de la c¹te, sauf pour lôarsenic. Les stations les plus proches de la côte (S10, 

S11 et S12) montrent des taux de contamination plus faibles que les stations S1 ¨ S9, ¨ lôexception de 

lôarsenic, qui est au contraire l®g¯rement sup®rieur pour ces stations littorales (15,3 mg/kg en moyenne 

pour S10 à 12 contre 12,8 mg/kg pour S1 ¨ 9). Lôaccumulation de contaminants pour les stations les 

plus au large est à mettre en perspective avec la composition granulométrique de ces sédiments, qui 

comportent une proportion majoritaire de fraction fine. En effet, il est démontré que les particules de 

diamètre élevé retiennent peu les contaminants, contrairement à la fraction fine qui en renferme une 

majorit® (ph®nom¯ne dôadsorption - Gosselin, 1999). 

Par ailleurs, on constate, en comparant ces valeurs avec les valeurs médianes relevées pour le suivi 

Réseau National de surveillance des Ports Maritimes (REPOM dont la station de prélèvement se trouve 

au niveau du port de Barcarès) et celles du port du Barcarès (cf. Tableau 34), que les sédiments de 

lôAEI de la ferme pr®sentent des teneurs en contaminants de lôordre de celles relev®es au Barcar¯s en 

2014, ¨ lôexception encore de lôarsenic qui est pr®sent en quantité plus élevée dans les analyses 

r®alis®es pour cette ®tude, tandis que les teneurs en cuivre sont au contraire plus faibles. A lô®chelle du 

suivi de toute la façade, les sédiments analysés sont moins contaminés que ceux du suivi REPOM. 
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PARAMETRES FERME PILOTE RACCORDEMENT 
REPOM 

1997-2009 
REPOM 

2014 
SEUILS 

EAC (dans 
les 

sédiments, 
OSPAR 
2010) 

 Moyenne Ecart type Moyenne Ecart type Moyenne Le Barcarès N1 N2 

Eléments traces  (mg/kg) 

Aluminium 12 512,5 1 171,6 7 690,0 1 704,5  12 154,0 - - - 

Arsenic 12,7 0,6 14,9 1,0 13,4 6,5 25 50 - 

Cadmium 0,1 0,0 <0,19  0,4 0,2 1,2 2,4 1,2 

Chrome 27,7 1,3 18,6 3,5 45,8 24,4 90 180 - 

Cuivre 14,0 1,2 7,9 4,4 73,1 38,0 45 90 - 

Mercure <0,11 0,0 <0,10  0,1 0,1 0,4 0,8 0,15 

Nickel 23,3 1,7 13,7 3,0 24,5 20,6 37 74 - 

Phosphore 512,0 19,1 378,8 48,0   - - - 

Plomb 30,0 1,8 14,5 7,6 31,8 27,7 100 200 47 

Zinc 67,7 4,9 46,8 14,0 123,5 85,7 276 552 - 

Polychlorobiphényles (PCB)  (µg/kg) 

PCB congénère 28 <0,1  <0,1  0,4 <1 5 10 1,7 

PCB congénère 52 <0,1  <0,1  1,0 <1 5 10 2,7 

PCB congénère 101 <0,1  <0,1  3,5 <1 10 20 3,0 

PCB congénère 118 <0,1  <0,1  3,5 <1 10 20 0,6 

PCB congénère 138 1,1  <0,1  5,0 <1 20 40 7,9 

PCB congénère 153 1,2  <0,1  5,5 <1 20 40 40 

PCB congénère 180 <0,1  <0,1  3,5 <1 10 20 12 

Hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP)  (µg/kg) 

Naphtalène 25,8 10,9 15,0 3,3   160 1130 160 

Acénaphtène 5,0 2,0 4,2 1,3   15 260 - 

Acénaphtylène 6,5 2,9 4,3 0,4   40 340 - 

Fluorène 15,2 6,3 9,5 1,9   20 280 - 
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PARAMETRES FERME PILOTE RACCORDEMENT 
REPOM 

1997-2009 
REPOM 

2014 
SEUILS 

EAC (dans 
les 

sédiments, 
OSPAR 
2010) 

 Moyenne Ecart type Moyenne Ecart type Moyenne Le Barcarès N1 N2 

Anthracène 40,0 7,5 20,2 15,0   85 590 85 

Phénanthrène 8,1 2,8 8,7 4,7   240 870 240 

Fluoranthène 66,5 16,6 30,9 29,2   600 2850 600 

Pyrène 47,9 13,5 26,0 24,8   500 1500 665 

Benzo[a]anthracène 27,9 10,1 15,4 13,5   260 930 261 

Chrysène 32,8 8,3 15,0 11,5   380 1590 384 

Benzo[b]fluoranthène 61,1 22,5 24,7 25,5   400 900 - 

Benzo[k]fluoranthène 21,4 7,2 13,2 10,9   200 400 - 

Benzo[a]pyrène 31,1 11,8 15,6 16,5   430 1015 430 

Dibenzo[a,h]anthracène 9,2 4,9 6,4 4,2   60 160 - 

Benzo[g,h,i]pérylène 30,5 15,3 16,7 15,8   1700 5650 85 

Indéno[1,2,3-cd]pyrène 30,8 14,3 15,8 13,1   1700 5650 240 

Somme 459,7 134,3 241,5 190,8 515,0 461,0   - 

Tributylétain (µg/kg) 

TBT <0,2  <0,2  25,0 <2   4,9 

Tableau 34 : Comparaison des teneurs en contaminants des sédiments (prélèvements ï Données REPOM) 
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Résumé Qualité des sédiments 

Les s®diments analys®s pr®sentent une variation spatiale de leur granulom®trie. Les stations dô®tude pr®sentes 
dans lôaire dô®tude imm®diate du raccordement plus proche de la c¹te, abritent des sédiments plus sableux, 
tandis que la proportion de particules fines augmente avec la distance à la côte et conduit à observer des 
s®diments de type vaseux au sein de lôaire dô®tude imm®diate de la ferme pilote. Cette constatation correspond 
à la composition morpho-sédimentologique de la Carte 4, sur laquelle on observe des zones de vases au large, 
suivies dôune bande de silts puis de sables littoraux le long de la c¹te. 
La plus forte proportion en fraction fine des sédiments permettant une accumulation des contaminants, on 
observe des teneurs plus élevées pour les sédiments de lôaire dô®tude imm®diate de la ferme pilote que pour 
lôaire dô®tude imm®diate du raccordement. Toutefois, ¨ lôexception du fluor¯ne pour la station 7 dans lôAEI de 
la ferme pilote et dont la valeur dépasse de peu le seuil N1, les valeurs observées sont faibles et ne révèlent 
pas de contamination particuli¯re au niveau de lôaire dô®tude (seuils EAC et N1 respect®s). Les stations situ®es 
dans lôaire dô®tude imm®diate du raccordement et de la ferme et les stations t®moins situ®es en dehors ne 
montrent pas de différences significatives entre elles. 
Ces caract®ristiques qui sôinscrivent dans les tendances observ®es ¨ lô®chelle r®gionale conduisent ¨ retenir 
une valeur moyenne à forte en ce qui concerne la qualité des sédiments, pour un niveau dôenjeu estimé à 
moyen. En effet, il apparait nécessaire de conserver la bonne qualité de ces sédiments et les tendances 
observées.  

Niveau dôenjeu Moyen  

4.1.10 - Qualité de l'air 

Au niveau régional, les dispositifs de surveillance de la qualité de l'air sont gérés par les Associations 

Agr®®es de Surveillance de la Qualit® de lôAir (AASQA). Lôaire dô®tude ®loign®e fait partie du territoire 

de comp®tence de lôAASQA Air Languedoc-Roussillon (Air LR), membre du réseau Atmo. Cette 

surveillance est assur®e par lôexploitation dôun réseau de mesures ou encore la réalisation de 

campagnes5. Les objectifs dôam®lioration de la qualit® de lôair en Languedoc-Roussillon ont par ailleurs 

®t® ent®rin®s par le sch®ma r®gional du climat, de lôair et de lô®nergie (SRCAE), approuv® et arr°t® en 

juin 2012.  

Le tableau suivant pr®sente lô®volution de certains polluants r®glement®s. Ce suivi est assur® par Air LR 

depuis 2001 ¨ lô®chelle de lôancienne r®gion Languedoc Roussillon. Il nôexiste pas de donn®es ¨ lô®chelle 

de lôaire dô®tude ®loign®e ou des communes de Saint-Laurent-de-la-Salanque ou du Barcarès.  

POLLUANTS EVOLUTION EN LANGUEDOC-ROUSSILLON 

Dioxyde d'azote (NO2) : Gaz irritant pour les 
bronches, augmente la fréquence et la gravité 
des crises dôasthme. Participe ®galement au 
phénomène des pluies acides. 

Diminution de 3 % près du trafic routier mais les seuils sont 
régulièrement dépassés.  
En zone urbaine, la baisse atteint 9 % et permet un respect des 
seuils réglementaires  

Particules fines (PM10 et PM2.5) : Particules 
provenant de la combustion incomplète des 
combustibles fossiles, du transport automobile 
ou dôactivit®s industrielles. 

Diminution de 0,8 % près du trafic routier, et 8 % sur les autres 
sites de mesure (milieu urbain).  

Concentrations inférieures aux seuils réglementaires, 

mais peuvent parfois en être très proche à proximité du 

trafic routier.  

½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½½ 
5 Les stations les plus proches de lôaire dô®tude ®loign®e se trouvent sur le territoire de Perpignan 

(deux stations urbaines) et au nord-ouest de la ville (une station périurbaine).  
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POLLUANTS EVOLUTION EN LANGUEDOC-ROUSSILLON 

Monoxyde de carbone (CO) : Formé lors de la 
combustion incomplète de matières 
organiques (gaz, charbon, fioul, carburants, 
bois). 

Forte diminution des concentrations en CO à proximité du trafic 
(-38 %) où les concentrations sont nettement inférieures aux 
seuils réglementaires.  
En milieu urbain, la baisse est également notable (-12 %). Les 
concentrations sont aussi inférieures aux seuils.  

Dioxyde de Soufre (SO2) : Emis lors de la 
combustion de matières fossiles (charbon, 
fuel, gazole).  

Diminution de moitié des concentrations dans les zones 
urbaines (-49 %). Les concentrations inférieures aux seuils 
réglementaires.  
Dans les zones industrielles (composant le reste des points 
échantillonnés), la baisse atteint 7 % mais les concentrations 
sont nettement en deçà des seuils réglementaires.  

Ozone (O3) : Issu de la transformation 
chimique dans lôatmosph¯re de certains 
polluants « primaires » (NO, NO2 etc.), sous 
lôeffet des rayonnements solaires. 

Faible augmentation (+0,6 %) en milieu urbain, où les seuils sont 
dépassés. En revanche, en zone périurbaine la tendance est à 
la baisse (2 %) et les seuils réglementaires sont respectés. 

Benzène : Composés organiques volatils 
d'origine anthropique provenant du raffinage, 
de lô®vaporation de solvants organiques, 
imbrûlés, etc. 

Faible baisse en zone urbaine (-0,4 %), la valeur limite reste 
respectée. Diminution plus importante à proximité du trafic 
(- 20 %), les concentrations y sont nettement inférieures à la 
valeur limite europ®enne, mais lôobjectif de qualit® fran­ais nôest 
régulièrement pas respecté.  

Tableau 35 : Définition et évolution des principaux polluants suivis par Air LR ¨ lô®chelle du Languedoc-Roussillon 
(Source : Air LR, 2010)  

NB : les pourcentages présentés sont calculés à partir de la tendance évolutive générale des 

concentrations sur la période 2001-2009.  

Les polluants dont les concentrations ont peu évolué entre 2001 et 2009 sont ceux pour lesquels les 

concentrations sont supérieures (NO2 à proximité du trafic routier et O3) ou proches (PM 10 à proximité 

du trafic routier) aux seuils réglementaires européens. Inversement, les polluants dont les 

concentrations ont nettement diminué entre 2001 et 2009 sont ceux pour lesquels les concentrations 

sont, chaque année, nettement inférieures aux seuils réglementaires européens (pour le benzène, à 

proximit® du trafic routier, lôobjectif de qualit® fran­ais nôest r®guli¯rement pas respect®, mais la valeur 

limite nôest pas d®pass®e).  

Enfin, les deux communes concern®es par lôaire dô®tude imm®diate du raccordement (Le Barcar¯s et 

Saint-Laurent-de-Salanque) ne font pas partie des zones sensibles pour la qualité de lôair d®finies par 

le SRCAE (2013). Ces zones, définies par une méthodologie déterminée au niveau national, 

correspondent aux parties du territoire où se superposent les niveaux de pollution importants 

(notamment à proximité des axes routiers) et des enjeux humains ou écologiques vulnérables à la 

d®gradation de la qualit® de lôair.  

Résumé Qualit® de lôair  

La qualit® de l'air est plut¹t d®grad®e ¨ proximit® des zones urbaines de lôaire dô®tude ®loign®e (Perpignan en 
particulier), avec lôenregistrement de d®passements r®guliers des valeurs limites ou des objectifs de qualit®. 
Ces dépassements concernent pour une moindre part les AEI de la ferme pilote et du raccordement qui ne 
sont pas incluses dans les zones sensibles pour la qualit® de lôair d®finies par le SRCAE.  
La qualit® de lôair dans lôaire dô®tude imm®diate de la ferme et du raccordement est donc plutôt bonne (peu ou 
pas pollu®e) et ne fait pas lôobjet de plan dôaction ou de directive, sa valeur est donc modérée. Toutefois, cette 
composante de lôenvironnement ®volue ¨ une ®chelle beaucoup plus vaste que cette aire dô®tude ou lôaire 
dô®tude ®loign®e. Aussi, lôanalyse conclue ¨ un niveau dôenjeu faible.  

Niveau dôenjeu Faible 
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4.1.11 - Acoustique 

4.1.11.1 Acoustique aérienne 

Dôun point de vue physique, le bruit est d®fini selon au moins deux param¯tres :  

 La fr®quence correspond au nombre de vibrations par seconde dôun son. Elle est lôexpression 

du caract¯re grave ou aigu du son et sôexprime en Hertz (Hz). En dessous de 20 Hz, se situe 

le domaine des infrasons et au-dessus de 20 000 Hz celui des ultrasons. Les infrasons et les 

ultrasons sont inaudibles pour lôoreille humaine, la plage de fr®quence audible pour lôoreille 

humaine est comprise entre 20 Hz (très grave) et 20 000 Hz (très aigu). 

 Le niveau de pression acoustique qui d®crit lôamplitude du son per­u et sôexprime en Pascal 

(Pa). Cette unité est difficile à appréhender puisquôil existe un facteur de 1 000 000 entre les 

sons les plus faibles et les sons les plus ®lev®s audibles par lôoreille humaine. Pour en faciliter 

la compréhension, ce paramètre est exprim® en dB (pour d®cibel) dont lô®chelle logarithmique 

permet de le « situer » sur une échelle allant de 0 à 140.  

Afin de prendre en compte les particularit®s de lôoreille humaine qui ne per­oit pas les sons aigus et les 

sons graves de la même façon, une pondération est appliquée : la pondération A. Cette dernière 

applique un filtre variable selon la fr®quence et lôunit® du niveau de pression devient alors le d®cibel 

« A », noté dB(A). 

A titre dôinformation, lô®chelle de bruit de la Figure 86 permet dôappr®cier et de comparer diff®rents 

niveaux sonores et types de bruit. 

Par ailleurs, les niveaux de bruit dans lôenvironnement varient constamment, ils ne peuvent donc être 

décrits aussi facilement qu'un bruit continu. Afin de les caractériser simplement on utilise le niveau 

équivalent (LAeq), qui représente le niveau de pression acoustique d'un bruit stable de même énergie 

que le bruit réellement perçu pendant la durée d'observation. 

Les indices statistiques, notés Lx, représentent les niveaux acoustiques atteints ou dépassés pendant 

x % du temps. Dans le cas pr®sent, il est choisi dôutiliser lôindicateur L50 (niveau acoustique atteint ou 

dépassé pendant 50 % du temps) pour caractériser le bruit préexistant. Ainsi, si des périodes sont 

marquées par des évènements particuliers (ex. : véhicules au ralenti devant le microphone, aboiements 

répétés), elles ne seront pas prises en compte dans le bruit résiduel, et par la suite pour le calcul des 

émergences. 
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Figure 86 : Echelle de bruit per­u par lôoreille humaine (Source : EREA, 2016) 

En zone urbaine littorale, le bruit ambiant est principalement généré par : 

 Le vent et la houle, qui créent un bruit ambiant pouvant atteindre sur le littoral plus de 50 dB ; 

 Les oiseaux ; 

 Le trafic aérien et maritime, générant un bruit ambiant estimé à 30 ï 40 dB(A) ; 

 Les activités humaines et les transports. 

Lô®tat initial acoustique correspond donc ¨ lôint®gration de ces diff®rentes sources, il est nomm® bruit 

résiduel.  

Il existe peu dôinformations sur les niveaux de bruits per­us au sein de lôaire dô®tude imm®diate et 

notamment sur la partie littorale. Aussi, la d®finition de lô®tat initial acoustique se base à la fois sur des 

mesures réalisées à proximité dôinfrastructures routi¯res du d®partement des Pyrénées-Orientales (cf. 

Figure 87) et de niveaux résiduels modélisés. Ces derniers ont été élaborés à partir des connaissances 

de lôexpert acoustique (mandat® dans le cadre du projet) et de plusieurs campagnes de mesures 

réalisées en différents lieux pour dôautres projets éoliens en mer.  

Les deux représentations cartographiques du bruit des infrastructures routières montrent que les enjeux 

en termes dôacoustique sur lôAEI du raccordement sont concentr®s autour des axes routiers de la D83 

sur le territoire des deux communes et des D11 et D90 sur le territoire de Saint-Laurent-de-la-Salanque.  
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Intégration sur la période nocturne 
(Ln : Level night) 

Intégration sur 24h 
(Lden : Level day, evening, night) 

  

 

 

Figure 87 : Cartographie synthétique de bruit stratégique des routes départementales (Source Cartelie, DDTM 66, 
2012).  

Les mod®lisations num®riques, r®alis®es sur le littoral de lôaire dô®tude imm®diate du raccordement et 

en retrait du littoral (pour sôaffranchir du bruit des vagues) ont permis de d®finir les niveaux sonores 

résiduels de jour et de nuit à différentes vitesses de vent. Le Tableau 36, ci-dessous, présente ces 

résultats. Ils correspondent à des ambiances caractéristiques de zones calmes de bord de mer, sans 

agitation importante de la mer (similaire ¨ ceux mesur®s ¨ lôint®rieur dôune maison ï cf. Figure 86).  

 

Tableau 36 : Niveaux sonores résiduels types définis en fonction de la vitesse de vent standardisée (source : 
EREA, 2017) 

 

3 4 5 6 7 8 9 10

JOUR Bord de Mer 36,1 37,2 38,2 39,2 40,2 41,3 42,3 43,3

NUIT Bord de Mer 34,2 35,4 36,6 37,8 39,0 40,2 41,4 42,6

JOUR éloigné du Bord de mer 35,8 36,7 37,6 38,5 39,4 40,3 41,2 42,1

NUIT éloigné du Bord de mer 29,0 30,3 31,7 33,1 34,4 35,8 37,2 38,6

Vitesse de vent standardisée à 10m (en m/s)
Niveaux sonores résiduels                

(en dB(A))
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Résumé Acoustique aérienne 

Les données disponibles sur la thématique et basées sur des modélisations numériques montrent que la 
majeure partie de lôAEI terrestre du raccordement se trouve dans des zones calmes. Les zones plus bruyantes 
se concentrant vraisemblablement autour des axes routiers principaux 
Lôambiance sonore a®rienne de lôAEI terrestre du raccordement poss¯de une valeur que lôon peut consid®rer 
comme élevée dans la mesure où il apparait nécessaire de préserver des niveaux sonores relativement bas. 
Ceci est dôautant plus important que lôAEI terrestre se trouve en partie dans des zones urbanis®es et 
touristiques. Lôanalyse permet donc de retenir un niveau dôenjeu moyen.  

Niveau dôenjeu Moyen 

4.1.11.2 Acoustique sous-marine  

4.1.11.2.1 Généralités sur le bruit sous-marin 

Depuis la mise en place de la Directive Cadre Stratégie Milieu Marin (DCSMM), le paysage acoustique 

dôun site a ®t® identifi® comme lôune des propri®t®s intrins¯ques du site permettant de d®crire un habitat. 

Le paysage acoustique dôun site est constitu® de lôensemble des sons quôil ®met ou qui y transite. En 

fonction de la nature des sources sonores, le paysage acoustique est constitué de 3 composantes (cf. 

Figure 88) : i) la biophonie, sons émis par les organismes vivants (invertébrés benthiques, poissons, 

mammifères marins), ii) la géophonie, sons émis par les phénomènes naturels abiotiques (bruit de 

lôagitation de surface provoqu®e par le vent, bruit des pr®cipitations) et iii) lôanthropophonie, bruit des 

activités humaines (trafic maritime, pêche, activités nautiques récréatives). 

 

Figure 88 : Principe de la caractérisation du paysage acoustique, les percentiles et bandes fréquentielles sont 
donn®s ¨ titre dôillustration. 
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La construction de lô®tat initial acoustique dôune zone passe donc par la r®ponse aux questions 

suivantes (cf. Figure 88):  

 Qui fait du bruit ? identifier la nature des sources sonores pr®sentes dans lôaire dô®tude 

(biophonie, géophonie, anthropophonie),  

 Quels sont les niveaux sonores ? quantifier la production sonore des différentes sources en 

fournissant leur description statistique 

 Qui est responsable du bruit ? on bâtit ici le budget acoustique de la zone  en associant à 

chaque type de sources son niveau de production sonore et sa proportion de présence sonore 

durant une période de référence. 

A lôissue des traitements, lô®tat initial acoustique :  

 Fournit la description statistique dôune large gamme dôindicateurs sonores utiles pour lô®tude 

dôimpact ; 

 Renseigne la variabilité temporelle du bruit ambiant et identifie les rythmes qui pilotent cette 

variabilité (nuit-jour, lunaire) ; 

 Renseigne la variabilité spatiale du bruit ambiant en fonction du type de biocénoses notamment 

en fonction de la nature du substrat (dur/rocheux, mou/sableux) ; 

 Identifie les différentes composantes (biophonie, géophonie, anthropophonie) du paysage 

acoustique et estime leur contribution au budget acoustique de la zone. 

4.1.11.2.2 Enseignements des mesures in situ 

Des mesures acoustiques en un point fixe permettant de caractériser le bruit ambiant dans lôaire dô®tude 

immédiate de la ferme pilote  ont été réalisées lors de la campagne de mesures in situ, mandaté par 

LEFGL : un enregistreur acoustique Wildlife SM3M et son bâti pyramidal lesté et ®quip® dôun largueur 

acoustique ont été déployés dans la zone dô®tude du projet du 2 août au 5 septembre 2017 (cf. 

Photographie 35). 

 

Photographie 35 : Photo de lôenregistreur SM3M et de son bâti déployés entre le 02 août et le 05 septembre 
2017. 
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Quatre classes de signaux ont pu être identifiées en explorant manuellement les spectrogrammes 

(visualisation temps/ fréquence des données par périodes successives de 15 minutes) :  

 La classe « BIO » : production sonore des organismes marins (cf. Figure 89) ; 

 La classe « GEO » : production sonore induite par la pluie, le ressac ou encore le clapot se 

traduisant par un chorus sans source individualisable (cf. Figure 90) ; 

 La classe « ANT » : bruit généré par des embarcations motorisées (cf. Figure 91) ; 

 La classe « BRU » : bruit de mesure généré par le mouillage (cf. Figure 92). 

 

Figure 89 : Spectrogramme typique de la production 
sonore (impulsions) des peuplements benthiques de 

la zone d'étude (classe BIO).  

On observe des impulsions large bande (rectangle 
magenta en trait plein) de 5 kHz à 30 kHz  

 

 
 

Figure 90 : Spectrogramme typique de la production 
sonore induite par la pluie (classe GEO, rectangle 

magenta).  

Le bruit observé de 20 Hz à 10 kHz est généré par un 
navire. 

 

Figure 91 : Spectrogramme typique d'une 
embarcation motorisée transitant à proximité de 

l'hydrophone (classe ANT, rectangle magenta en trait 
plein).  

Le rectangle en trait pointillé contient la structure 
dôinterf®rences générée par le passage du bateau à 
proximit® de lôhydrophone. 

 

Figure 92 : Spectrogramme typique du bruit de 
mesure généré par le mouillage (classe BRU).  

La majorité du bruit de mesure (généré par le matériel 
dô®coute comprenant le mouillage) est comprise entre 
0 et 400 Hz (rectangle magenta en trait pointillé). Le 
bruit de mesure génère occasionnellement du bruit 
sur toute la bande de fréquence (rectangle magenta 
en trait plein)  
































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































